
celeur région et c 
désirent des services 
en français éprouvent 
beaucoup de difficu ltés à les 
obtenir. C'est le constat 
auquel en arrive l'ébauche 
prélim inaire de l'étude des 
besoins en santé de la 
popula tion francophone du 
Yukon.

La plus grande partie des 
services demandés par la 
communauté, révèle l'étude, 
se situe dans le domaine des 
soins de santé prim aire. Ce 
sont les soins donnés par les 
médecins, les infirm ières, les 
travailleurs sociaux et les 
psychologues.

(Suite p. 2)

SOMMAIRE
edr» ■

~àtec&-

'À V 3* <L
P hoto : Janice Durant

VOLUME 20* Numéro 4 • vendredi 21 février 2003

Éditorial

Leadership et francophonie 
Stress : causes, impacts...

Le professeur de Sciences expérientie/les; Alain Dallaire, profite du temps froid pour déplacer ses cours 
d’art à l'extérieur. En effet, des sculptures de neige taillées par les étudiants peuvent être admirées 
à cô té  du C entre  de  la rue W ood.

Frostbite, histoire d'inspiration

]oumord
Et les rapides

Conversation avec Audrey McLaughlin p.4



vendredi 21 février 2003

mmW Santé en français : plus de la moitié des 
cophones ne demandent pas les services

(Suite de la p. 1) Plus de
63,8 % des gens qui ont parti­
cipé à la recherche ont affirmé 
ne jamais avoir demandé de 
se rv ices en fra n ç a is . Ils 
avouent qu’ils ignorent quels 
professionnels de la santé of­
frent des services en français. 
Lorsqu’ils ont ces renseigne­
ments, c’est bien souvent pour 
découvrir que ces profession­
nels n’acceptent plus de nou­
veaux patients. L’absence d ’af­
fichage qui renseignerait les 
gens sur la possibilité de de­
m ander des services en fran­
çais freine également les inten­
tions des patients francopho­
nes.

Selon l’étude, l’H ôpital 
général de W hitehorse ressort

comme étant l’endroit princi­
pal où les Franco-Yukonnais 
désirent recevoir des services 
en français. Présentement, le 
service d’interprétation qui est 
offert à l’hôpital est très peu 
utilisé car il suscite, selon les 
répondants, un problèm e de 
confidentialité.

M arielle Beaulieu, coor­
donnatrice de cette étude, était 
de passage au Yukon au mois 
de janvier dernier, afin de pré­
senter la première ébauche de 
l’é tude  sur les beso ins des 
Franco-Yukonnais en m atière 
de santé. Les résultats de cette 
ébauche con firm en t ce que 
tous les Franco-Yukonnais con­
naissent déjà : maladie et fran­
cophonie ne font pas bon mé­

Sandra St-Laurent, 
coordonnatrice des 
EssentiE lles

nage au pays du soleil de mi­
nuit.

«Les ré su lta ts  de ce tte  
étude vont nous aider à ap­
puyer nos demandes de servi­
ces en santé, affirme Sandra St- 
L aurent, coo rd o n n a trice  du 
groupe de femmes francopho­
nes Les EssentiElles. Les répon­
ses des gens nous aideront éga­
lement à concevoir quel m o­
dèle de prestation de service et 
de programmes en français est 
souhaité par la com m unauté 
franco-yukonnaise.»

Le groupe Les EssentiElles 
servait de lien dans cette recher­
che entre M arielle Beaulieu et 
la c o m m u n a u té  fra n c o -

yukonnaise. Dans ce dossier, 
l ’A sso c ia tio n  f ra n c o -  
yukonnaise, qui a comm andé 
cette étude, continue les dé­
m arches politiques, tandis que 
le groupe Les EssentiElles se 
concentre sur la livraison des 
se rv ices. Pour l ’in s ta n t, le 
g roupe  a pu co o rd o n n e r la 
mise en œuvre des program ­
mes comm unautaires M amans 
et bébés en santé ainsi que 
Vieillir en santé.

Le rapport final de l’étude 
des besoins en santé de la po ­
p u la t io n  f ra n c o p h o n e  du 
Yukon devrait être déposé d ’ici 
le mois d ’avril.

'AUx/ûe/-£fâé/è4te'<$o*ne<iu/

Santé en français : Gauthier et Fontaine 
sont heureux de l'investissement fédéral

(APF) L’investissement fé- néanm oins deux des princi- 
déral de 89 millions de dollars paux acteurs dans le dossier, 
sur cinq ans pour des services Le président de la Société 
de santé en milieu minoritaire santé en français et directeur de 
qui a été annoncé dans le der- l’h ô p ita l Sain t-B oniface au 
nier budget, est loin du mon- M anitoba, H ubert Gauthier, 
tant qui a été demandé par les estime que cette annonce cons- 
m ilieu x  f ra n c o p h o n e s  en titue «un im portant pas pour 
san té . La nouvelle  ré jo u it la communauté» si on consi-

20  m illions pour 
les soins de la santé

C ’est un Dennis Fentie satisfait qui s’est adressé à la 
presse yukonnaise lors d ’une conférence téléphonique, en 
provenance d ’Ottawa, le jeudi 20 février.

La rencontre au sommet des premiers ministre des ter­
ritoires avec le premier ministre Jean Chrétien a résulté en 
la création d’un fonds spécial de 60 millions de dollars. Cet 
argent sera divisé également entre les territoires et servira à 
combler les besoins les plus pressants et immédiats.

La situation du manque d ’argent chronique dans le 
domaine de la santé restera à régler. Toutefois la spécificité 
du N ord est reconnue implicitement par la création de ce 
fonds.

Est-ce qu’une portion de cet argent sera utilisé pour 
offrir des services en français à la communauté francophone?

La réponse évasive du premier ministre Fentie n’augure 
pas un redressement immédiat de la situation.

«Il y a déjà des services à l’hôpital... et nous utiliserons 
ce fonds pour combler les besoins les plus pressants comme 
je l’ai dit. N ous devons assurer l’accès aux soins de santé 
pour tous les Yukonnais.»

Les 20 millions seront versés au territoire au cours de 
la prochaine année fiscale. 
déciles 'ÿ iw td '

dère où était le dossier des ser­
vices de santé en français il y a 
quelques années. «On partait de 
zéro» rappelle-t-il.

Il croit que d ’autres som­
mes seront disponibles pour les 
comm unautés francophones, à 
l’intérieur du budget alloué au 
ministère de la Santé. «Je pense 
qu’on n ’a pas tout vu» dit-il, en 
faisant allusion au dévoilement 
le 12 mars du plan d ’action du 
gouvernem ent fédéral sur les 
langues officielles.

M. G authier a coprésidé 
un comité consultatif mis sur 
p ied  pa r le m in istè re  de la 
Santé, qui a évalué les besoins 
des com m unautés francopho­
nes et acadiennes en santé à 245 
millions de dollars sur cinq ans.

Selon un rapport remis au 
ministre de la Santé en septem­
bre 2001, il faudrait 25 millions 
de dollars pour le fonctionne­
ment des réseaux com m unau­
taires francophones, 75 m il­
lions pour la form ation et le 
recrutem ent de professionnels 
de la santé francophones ou bi­
lingues, 20 millions de dollars 
pour la mise en place graduelle 
d’une infrastructure de la santé, 
et 125 millions de dollars pour 
la création de lieux d’accueil où 
les francophones pou rra ien t 
recevoir des soins de première 
ligne en français.

L’investissement de 89 mil­
lions de dollars annoncé dans 
le budget M anley doit servir 
uniquem ent à la form ation et 
au maintien en poste des p ro ­
fessionnels de la san té , de 
même qu’à l’am élioration de 
l’accès aux services de santé of­
ferts dans les deux langues of­
ficielles, c’est-à-dire tant pour 
la m inorité  francophone du 
pays que la m inorité  ang lo ­
phone du Québec.

Le rapport du Comité con­
sultatif évaluait uniquem ent les 
besoins des communautés fran­
cophones à 100 m illions de 
dollars, soit 75 millions de dol­
lars pour la form ation et 25 
millions de dollars pour des ré­
seaux communautaires devant 
améliorer l’accès aux services 
de santé en français.

En ce qui concerne m ain­
tenant la répartition du 89 mil­
lions de dollars, le budget pré­
cise qu’une somme de 12 mil­
lions de dollars sera consacrée 
dès cette année à la form ation 
et à l’accès aux services en fran­
çais, 13 millions en 2004-2005, 
18 millions en 2005-2006, et 
23 millions au cours des deux 
dernières années.

«On avait suggéré au gou­
vernem ent de débuter len te­
ment pour se donner un rythme 
de croisière au cours des 4e et

5e années» dit M. G authier qui 
n ’a rien à redire à ce chapitre. 
Car il y a encore beaucoup de 
travail de p lan ifica tion  qui 
reste à faire, prend-t-il le soin 
de préciser. «Même si on nous 
donnait 245 millions de dol­
lars dem ain m atin , il serait 
impossible de tout im planter 
d’un coup.»

Le recteur de l’Université 
de M oncton, Yvon Fontaine, 
accueille de son côté «avec en­
thousiasm e» l’annonce fédé­
rale.

«Pour pallier la pénurie de 
soins de santé en français, il est 
urgent de former un plus grand 
nombre de professionnels de la 
san té  qui p o u rro n t œ u v re r 
dans les comm unautés franco­
phones. Ce financement per­
m ettra à plusieurs institutions, 
don t la nô tre , d ’accroître la 
capacité d ’accueil dans les pro­
grammes d ’études existants et 
même d ’en créer de nouveaux» 
lit-on dans un communiqué.

M . F on ta ine  cop réside  
avec le recteur de l’Université 
d ’O ttaw a un consortium  de 
collèges et d ’universités de la 
francophonie canadienne, qui 
a déposé une demande de 100 
m illions  de d o lla rs  aup rès  
d ’O ttaw a dans le but de for­
mer davantage de profession­
nels de la santé en français.
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La longue quête cTautonomie et de 
justice est en voie de se réaliser

Æ  ____  __ Jta ito ria i
£ A  i  M .'<( A  M A  j£

Le vendredi 14 février, le 
hall d ’entrée de l’édifice Elijah 
Smith est plein à craquer. Une 
foule bigarrée et joyeuse y 
célèbre un événement histori­

que : le trentième 
anniversaire du 
début des reven­
dications territo­

riales des premières nations 
du Yukon.

La fierté est au rendez- 
vous : des aînés aux cheveux 
poivre et sel et de jeunes cou­

ples avec leur bébés aux joues 
bien rondes et au regard vif, 
des hom m es et des femmes 
fiers du chemin parcouru. Ils 
se sont rassemblés pour fêter 
publiquement leurs accomplis- 
se m e n ts , v ê tu s  de leu rs  
meilleurs habits : couvertures 
à boutons, robes en peau d ’ori­

gnal enlum inées 
de broderies fleu­
rie s , m occasins 
ornés de perles et 
parkas au capu­
c h o n  b o rd é  de 
f o u r ru re  de 
c a rc a jo u . Le 
temps est aux ré­
jouissances et à la 
fierté.

En 1973, 
Elijah Smith du 
Yukon Native 
Brotherhood et 
un goupe de dé­
légués s’étaient 
rendus à O ttaw a 
pour présenter 
au prem ier mi­
nistre Pierre 
ElliottTrudeau 
un docum ent in­
titulé Together

Today for Our Children 
Tomorrow.

C ette p roposition  allait 
devenir le coup d ’envoi des re­
vendications d ’une com m u­
nauté prête a se prendre en 
main; cette proposition  allait 
changer le cours de l’histoire 
pour la société autochtone du 
territoire.

Plusieurs des membres de 
la dé légation  in itia le  ayan t 
voyagé jusqu’à la capitale na­
t io n a le  o n t q u i t té  ce bas 
m onde ; quelques-uns son t 
encore là, sou rian t à leurs 
nom breux petits-enfants. Ils 
sont prêts à se faire pho togra­
phier en couleurs avec eux. 
L’ère de la grisaille est term i­
née.

En 2003, les prem ières 
nations du Yukon ne sont plus 
prisonnières de leur histoire. 
N o n  pas q u ’elles p u isse n t 
o u b lie r  la som bre  p é rio d e  
m arquée par l’aliénation cul­
turelle, la perte de leur fierté, 
l’assimilation systém atique au 
sein des écoles de mission où 
nichaient des p rédateu rs, la 
construction  de la rou te  de 
l ’A laska  et to u s  les m au x

Message

qu ’elle a entraînés, la destruc­
tion des familles, la perte  des 
valeurs traditionnelles...

M ais la présence fière des 
danseurs et danseuses de la 
troupe D akw akada dit que les 
temps durs sont derrière et que 
tous les espoirs sont permis. 
O n peut m aintenant tourner 
la page : tren te  ans de négo­
ciations débouchent sur l’auto­
nom ie  g ouvernem en ta le , la 
possession et la gérance d ’une 
partie  du territo ire  et un m ot 
à dire sur la gestion des res­
sources fauniques.

C ’est aussi un message 
chargé d ’espoir que livre le 
grand chef Ed Schultz en cette 
journée com m ém orative. «Les 
revendications que nous avons 
négociées font l’envie de plu­
sieurs autres sociétés dans le 
m o n d e  en tie r! N o u s avons 
m aintenant les outils nécessai­
res, les cartes maîtresses pour 
assurer notre avenir.»

La longue quête d ’au to ­
nom ie et de justice des premiè­
res nations est en voie de se 
réaliser et c’est la société tout 
entière qui en bénéficiera.

Faites connaître 
votre opinion !

Le courrier,
Aurore boréale 

302, rue Strickland, 
W hitehorse, Yukon 

Y1A2K1 
Courriel :

auroreb@ yknet.yk.ca

pour Madame Rose Leverman
O n dem ande à M me Rose Leverman de 

W hitehorse de contacter le bureau de l’Aurore 
boréale le plus rapidem ent possible au sujet de 
son prix, gagné lors de la campagne d ’abonne­
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Conversation avec Audrey McLaughlin
Questions de guerre et de paix

R even a n t des É ta ts-  
Unis, m adam e A u d rey  
M claugblin a bien voulu  
partager quelques réflexions 
personnelles, avec les lectri­
ces et lecteurs de l’Aurore 
boréale, sur des questions 
sociétales. (Première partie)

Que pensez-vous de la si­
tuation politique mondiale?

- Je pense qu’il y a beau­
coup à faire et au lieu d ’avan­
cer nous retournons en arrière.

Pourquoi?
-  J ’arrive justem ent des 

Etats-Unis. C ’était très intéres­
sant, j’étais au Nevada et en 
Arizona pour visiter une tante.

On parle de la guerre et 
de l’im portance d ’avoir une 
guerre.

Même le peuple est con­
vaincu ?

-Je  ne sais pas. Mais dans 
les m éd ias , o u i. M ais à 
W ashington et à N ew  York, 
c’est un peu différent.

Que disent les médias?
- Dans une ligne ouverte 

à la radio, j’écoutais un p ro ­
gramme où on disait que Susan 
Sarandon était contre la guerre. 
L’a n im a te u r  l ’a tra i té e  de

« feminist bitch ». Pendant 
tou t le program m e on citait 
différentes femmes et c’était 
toutes des « feminist bitch ». 
C ’était le matin de l’accident 
de la navette Columbia. On a 
dit que c’était peut-être le pro­
blème avec l’action positive, il 
y avait un noir, deux femmes... 
J ’ai des amis qui sont améri­
cains qui ne sont pas comme 
ça. Mais c’est inquiétant car 
on entend ça dans les médias 
chaque jour, tout le temps aux 
Etats-Unis.

Pourquoi croyez-vous que 
le président Bush veut attaquer 
l’Irak?

-Je ne connais pas la vraie 
raison. Le pétrole peut-être. 
Peut-être que le président et 
monsieur Powell sont absolu­
m ent convaincus que c’est 
l’Irak la menace, mais, je trouve

ça étrange, pourquoi m ainte­
nan t, soudainem ent c’est la 
menace? Où est Oussama Ben 
Laden?

Croyez-vous que M . Bush 
veut diriger la haine du peu­
ple américain sur quelqu’un de 
visible physiquement?

- Saddam Hussein a atta­
qué ses citoyens il y a 10 ans, 
pas la semaine passée. Pour­
quoi maintenant? On ne parle 
jamais d ’Oussama Ben Laden. 
Où est-il passé? Il a soudaine­
ment disparu et l’autre est de­
venu l’ennemi.

Pensez-vous qu’il faudrait 
un 2e avis concernant la réso­
lution 1441 et une prise de 
position claire de la part du 
Canada? C ertains pays 
comme la France et l’Allema­
gne se sont exprimés contre 
une attaque en Irak en se ser­
vant même de leur droit de 
veto?

- Pour nous au Canada, 
dans notre pays, la guerre n ’est 
pas sur notre terrain. En Eu­
rope, en France, en Grande- 
Bretagne, on com prend très 
bien les résultats d’une guerre. 
C ’est un peu facile de dire que

no u s avons l ’é q u ip e m e n t. 
Dans l’avion, en revenant à 
W hitehorse, j’ai regardé le film 
Black Hawk Down sur la situa­
tion en Somalie. Les Améri­
cains étaient dans la rue et ils 
avaient beaucoup d ’équ ipe­
m ent technologique. Les So- 
maliens n ’avaient pas de tech­
nologie et pfft! Les Américains 
ont passé de mauvais moments!

Que pensez-vous de l’at­
titude de monsieur Chrétien?

- Malheureusement, il sera 
im possible p o u r le C anada 
d ’être neutre. Dernièrem ent 
quelqu’un m’a demandé quelle 
était la politique étrangère du 
Canada? C ’est un peu ironi­
que mais j’ai répondu un mil­
liard d’échanges par jour avec 
les Etats-Unis. J ’espère qu’il 
n ’y aura pas de guerre parce 
que je pense que les conséquen-

A f*  Audrey M cLaughlin

ces seront ici au Canada, aux 
Etats-Unis, en Am érique, en 
Europe, partout.

Q’arrivera-t-il aux inno­
cents des pays touchés?

- (Soupir et silence) 
M onsieur C hrétien de­

vrait-il prendre un risque ?
Q uand on pense à des 

leaders pour qui on a du res­
pect dans le monde on pense à 
N elson  M andela , à M artin  
Luther King, etc. Ils ont en 
commun qu’ils ne sont pas des 
Blancs et qu’ils avaient la ca­
pacité de prendre des risques 
et de lutter souvent contre des 
règles établies malgré l’opinion 
de la majorité. C ’était dange­
reux pour leur vie.

Si vous étiez Première mi­
nistre du Canada que feriez- 
vous?

- M aintenant c’est diffi­
cile. A cause du libre-échange 
et des traités, il n ’y a pas beau­
coup de marge de manœuvre. 
Les partis politiques au niveau 
fédéral ne sont pas honnêtes 
avec le public. C ’est l’organi­
sation de l’échange m ondial 
qui mène.

Mais n’y a-t-il pas un cer­
tain acquis du Canada par le

gouvernement américain?
- Oui et si j’étais le chef, je 

pense que je pourrais trouver 
un moyen de créer une niche 
p o litiq u e  p o u r  le C an ad a . 
Nous avons une bonne répu­
ta t io n  en g é n é ra l dan s le 
m onde. Le C anada peut se 
concentrer dans les domaines 
d ’expertise pour aider les pays 
à améliorer leur situation, c’est 
un bon moyen pour aider à la 
lutte contre le terrorisme. Je 
pense qu’il faut régler les cho­
ses chez nous; l’économ ie, 
l’éducation, le développement 
technologique. C ’est très im­
portant d ’avoir des bons em­
plois pour les jeunes. En même 
temps dans le domaine inter­
national, j’ai honte du Canada 
qui a diminué les fonds pour 
le développem ent in ternatio ­
nal. Nous avons ainsi, une voix 
très faible aux N ations Unies.

Mais les gens contre la 
guerre ont-ils un pouvoir dé­
cisionnel avec les pétitions et 
les marches dans les rues ?

- N ous sommes très dé­
pendants, nous le savons. Par 
exemple au niveau économ i­
que, le bois d ’œuvre. M. Chré­
tien ne réussit pas à faire une

d iffé ren ce . Je reg ard e  par 
exem ple les pays nord iques 
comme la Norvège, qui a une 
certaine indépendance comme 
le C anada avait avant, pour 
promouvoir la paix et négocier.

Que va-t-il arriver au Ca­
nada s’il y a une guerre?

- Premièrement, je pense 
que c’est l’économie qui sera 
affectée d ’une mauvaise m a­
nière. Il y a deux choses en 
même temps. Il y a l’attaque du 
11 septem bre et les grandes 
co rp o ra tio n s  com m e Enron 
avec les fraudes et moi j’ai tou­
jours dit que c’est Enron et les 
autres corporations qui ont fait 
plus de mal que Oussama Ben 
Laden pour détruire l’écono­
mie de l’Amérique du N ord.

Pour moi c’est incroyable, 
la dette des Etats-Unis repré­
sente presque un trillion. On 
va dim inuer les taxes et aug­
m enter les dépenses, c’est dif­
ficile à com prendre.

Vous avez vécu des expé­
riences de post-conflits avec 
des populations comme le Ko­
sovo, croyez-vous encore à la 
démocratie?

- Oui et pour la paix, pour 
travailler avec les familles. Ici, 
Il n’y a pas beaucoup d ’intérêt 
pour la politique partou t au 
pays et même le droit de vote 
n ’est pas utilisé. A peine 50 % 
des membres du NPD ont voté 
pour la dernière élection du 
chef du parti. On peut voter 
par In ternet, par la poste et 
tou t...

Au Yukon par exemple, les 
gens ne sont pas intéressés par 
les partis, mais par le change­
ment. Si on n ’aime pas le poli­
ticien en place on le remplace 
à l’élection suivante sans se 
soucier du program m e et des 
idées. Beaucoup de personnes 
sont intéressées par les organi­
sations, mais pas par la politi­
que. Pourtant ce ne sont pas 
les organisations qui font les 
lois.

Si vous aviez un souhait?
- E v id em m en t c’est la 

paix, mais pas une paix naïve. 
Une globalisation de la justice 
et de la paix qui nous perm et­
trait d’atteindre le but de la vie. 
Ce n’est pas facile mais c’est 
surtout possible.

Malheureusement, il sera impossible 
pour le Canada d ’être neutre.
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Le gouvernement du Yukon prend le  
leadership en matière de francophonie

Photo : Cécile Girard

Glenn H art, m in is tre  responsable des A ffaires francophones signe la  d éc la ra tio n  de  
principes.

Le ministre responsable des 
affaires francophones du gou­
v e rn e m en t te r r ito r ia l  G lenn  
H art a signé, le jeudi 13 février, 
une entente de principe recon­
naissant que le leadership de son 
gouvernem ent est essentiel pour 
l’avenir de la francophonie ca­
nadienne.

Cette entente concernant la 
f ra n c o p h o n ie  c a n a d ie n n e  
avaient été signée en octobre 
dernier par toutes les provinces 
et presque tous les territoires au 
term e de la conférence des m i­
nistres responsables des affaires 
francophones qui se déroulait à 
Terre-Neuve. Le Yukon était le 
seul à ne pas avoir paraphé le 
docum ent.

Le gouvernem ent libéral de 
l ’époque  venait de lancer sa 
campagne électoral et personne 
n ’avait été dépêché à la confé­
rence.

Les conférences m in isté­
rielles de ce type existe depuis 
quelques années mais c ’est la 
prem ière fois que les partic i­
pants établissent des principes 
p h ilo so p h iq u es  p o u r  g u id e r  
leurs discussions.

M. Ron Janusaitis, d irec­
teur du Bureau des services en 
français, ne cache pas sa satis­
faction quant au geste du m inis­
tre H art.

«Cela dém ontre  c la ire­
m ent une bonne volonté poli­
t iq u e  e t au ssi le d é s ir  de  
reconnecter avec la com m u­
nauté.»

L’in tro d u c tio n  de l’e n ­
tente déterm ine explicitem ent 
la position  des signataires : 
«C royant ferm em ent que les 
francophones et les Acadiens 
et A cadiennes doivent p o u r­
voir vivre et s’épanouir indivi­
duellem ent et collectivem ent 
en français partou t au Canada, 
les m em bres p rov inciaux  et 
territo riaux  de la Conférence 
m in isté rie lle  sur les affaires 
fran co p h o n es  reconnaissen t 
l’im portance de l’engagem ent 
et du leadership gouvernem en­
tal dans le dom aine des affai­
res francophones...»

Le fait que ces principes 
de leadership sont aussi endos­
sés par la province de Q uébec 
est un autre atou t pour la fran­
cophonie canadienne. «C’est 
sûrem ent une nouvelle ouver­
ture du Québec à l’endroit des 
com m unau tés francophones 
h o rs  Q u é b e c »  e s tim e  M . 
Janusaitis.

La prochaine conférence 
des m inistres aura lieu le 11 et 
12 se p te m b re  p ro c h a in s , à 
W innipeg au M anitoba  et le 
Yukon entend y participer. 

rêéc ile /

nous vous 
aiderons à 
passer à l'étape 
suivante

«Je fume depuis plusieurs années. Je 
commence à avoir des quintes de toux et des 
problèmes de santé qui ne semblent pas 
vouloir se régler. Je devrais probablement 
cesser de fumer. Peut-être bientôt.»

m

Téléphonez au 667-8393 www.smokersline.ca Aide fin an c iè re  du Program m e de 
lutte au tabagisme, Santé Canada Canada Utikon C a n a d i a n  S o c ié té  

C a n c e r  c a n a d i e n n e  
S o c ie ty  d u  c a n c e r

Sa n té  et Affa ires so c ia le s

http://www.smokersline.ca
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projets sucrés et du français peur I
Deux nouvelles figures

Fenêtre ouverte sur l'AFY
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Les (Rendez-vous de (a francophonie

Début des activités....

Présentation sur le Sahara et les Alpes
par le professeur d’anthropologie-archéologie Thierry

Mercredi, 5 mars 2003 à 19 h 
Salle communautaire, Centre de la francophonie 

302, rue Strickland

Venez découvrir des territoires merveilleux et échanger avec le professeur 
Tillet. Il est de passage dans la région pour étudier les comportements des 
hommes chasseurs-collecteurs vivant dans les montagnes.

Café-rencontre de l’A frique française
Vendredi, 7 mars 2003 dès 17 h 

Salle communautaire, Centre de la francophonie 
302, rue Strickland

• Repas thématique
• Présentation de diapositives
• Objets typiques de l’Afrique

• Musique avec invités spéciaux 
• Décor spécial

VENEZ Y PARTICIPER EN GRAND NOMBRE! P atrice  Brien Photo : Marie-Hlène Comeau

R e n s e ig n e m e n ts , É d ith  B é la n g e r au 6 6 8 -2 6 6 3  p oste

TERRITOIRE DU YüKO N

CANADA
Whitehorse, Yukon
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Patrice Brien, 
un passionné des 
sucres

Comme bien d ’autres, c’est le goût de l’aventure qui a 
guidé les pas de Patrice Brien, l’amenant à quitter m om entané­
m ent son érablière québécoise pour se rendre vers les cimes 
enneigées des montagnes yukonnaises.

«Nous avons toujours eu une érablière dans la famille, 
souligne Patrice. M on grand-père, mon père puis moi avons 
toujours fait les sucres. J ’ai la piqûre et je commence déjà à 
m ’en ennuyer. Je sais que je travaillerai dans ce domaine toute 
ma vie.»

C ’est dans le but de perfectionner son anglais et de pren­
dre une pause de son érablière que Patrice a décidé de m ettre 
le cap sur le Yukon. Sa pause n ’aura toutefois pas duré très 
longtemps, puisque quelque mois après son arrivée au Yukon, 
le voilà engagé dans la mise sur pied de panneaux d ’inform a­
tion à saveur d ’érable. En effet, ces panneaux tout spéciaux 
sont destinés à la cabane à sucre du carnaval d ’hiver, le 
Sourdough Rendezvous.

Ces panneaux relateront entre autres l’évolution des tech­
niques de production du sirop d ’érable. Ils seront affichés sur 
le site de la cabane à sucre.

«J’invite les gens de tous les âges à venir à la cabane à 
sucre, lance Patrice. Les produits de l’érable, c’est ce qu’il y a 
de meilleur au monde!»

Rappelons que la cabane à sucre accueillera les festivaliers 
les 1er et 2 mars au centre-ville de W hitehorse. 
jtla,JUe/-3(eiàrie' Comeau/

'avenir!

Le français 
pour l'avenir 
a une 
nouvelle 
coordonnatrice

La conférence Le français 
pour l’avenir a une nouvelle 
coordonnatrice régionale pour 
le Yukon. Sylvie Binette vient 
en effet d ’être embauchée afin 
d ’orchestrer le déroulem ent de 
la conférence  qui aura  lieu 
pour une deuxième année con­
sécutive à W hitehorse.

C ette  année, des jeunes 
des Territoires du N ord-O uest 
et du N unavu t se jo ind ron t 
pour l’événem ent aux jeunes 
francophones et francophiles 
du Yukon.

La c o n fé re n c e  p an ca- 
nadienne, qui se tiendra le 8 
avril au Centre de la Béringie, 
sera accompagnée d ’une série 
d ’ateliers interactifs. Ces der­
niers souligneront l’atout du bi­
linguisme dans le choix de car­
rière des jeunes.

La conférence réunira plus 
de 1 000 jeunes de partout au 
pays à l’aide un système satel­
lite. Il est possible de visiter le 
site Web officiel afin de patien­
ter jusqu’au 8 avril. L’adresse 
est la suivante : www, français- 
avenir.org

Les gens qui désirent of­
frir de leur temps durant l’ani­
m ation  des ateliers peuvent 
contacter Sylvie au 668-2663.

O n recherche  aussi des 
fam illes d ’accueil po u r une 
quinzaine de jeunes p a rtic i­
pants des autres territoires.
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Les gens qui peuplent
l'Index

des services en français
R égis S t-P ie r re ,  

a g e n t du d é v e lo p p e ­
m ent économique jeu ­
nesse

Au mois de novembre der­
nier, le secteur du développe­
m ent économ ique jeunesse a 
fait son apparition au sein de 
l ’A sso c ia tio n  fra n c o -
yukonnaise. C ’est la première 
fois qu’un tel secteur est créé à 
l’Association. Il s’adresse aux 
jeunes en trepreneurs franco­
phones ou francoph iles  du 
Yukon qui sont âgés de 35 ans 
et moins.

C ’est en quelque sorte une 
porte d ’entrée pour les jeunes 
entrepreneurs. Régis St-Pierre, 
l’agent de développement, veut 
s’assurer que l’inform ation de­
vienne le plus accessible. Cette 
information peut varier que ce 
soit des stages disponibles, aux 
re sso u rc e s  en é d u c a tio n  
existantes et aux services en 
entrepreneuriat pour les gens 
qui désirent avoir leur entre­
prise.

Afin de rendre ces rensei­
gnements accessibles, un réper­
toire virtuel sera p rochaine­

m ent disponible en ligne. Ré­
gis invite d ’ailleurs les gens à 
garder l’œil ouvert lors de la 
Semaine de la francophonie 
puisque le document sera lancé 
officiellement durant cette pé­
riode. Ce répertoire des servi­
ces sera constam m ent mis à 
jours afin que les jeunes entre­
preneurs puissent utiliser à leur 
guise et selon leur disponibilité 
les outils mis à leur disposition.

Les jeunes entrepreneurs

qui désirent obtenir des rensei­
gnements ou du soutien peu­
vent contacter Régis St-Pierre 
au Centre de la francophonie 
situé au 302, rue Strickland à 
W hitehorse . O n peu t égale­
m ent rejoindre Régis au 
(867) 668-2663, poste 334 ou 
sans frais au 1-866-673-7632 
(pour les résidents du Yukon 
seulement).

’fêcmiaous

Régis St-Pierre Photo : Marie-Hélène Comeau

Stress : causes, impacts et solutions
Le projet Vieillir en santé 

organise un atelier sur le stress: 
ses causes, ses impacts et ses 
so lu tio n s . Le c o n fé re n c ie r  
Jean-M arc Perreault, profes­
seur en psychologie au Collège 
du Yukon, lèvera le voile sur les 
causes de ce phénom ène qui 
continue de m arquer le 2 I e siè­
cle en n ’épargnant personne 
sur son passage.

Au cours de l’atelier, Jean- 
M arc P erreau lt d é fin ira  les 
sources du stress et ses impacts 
dans no tre  vie quo tid ienne. 
«Nous avons besoin de stress 
dans nos vies, c’est un méca­
nisme de survie qui nous aide 
beaucoup, souligne Jean-Marc. 
T outefo is, lo rsq u ’il devien t 
trop fort, il peut alors détruire. 
Ce phénom ène survient lors­
que le repos ne vient plus et 
que notre système est conti­
nuellem ent en état de résis­
tance au stress. O n devien t 
alors épuisé et notre système 
immunitaire fléchit».

Le mécanisme de défense 
diffère tou te fo is  d ’une per-

Jean-M arc Perreau lt
sonne à l’autre. Les personna­
lités et l’environnem ent sont 
des facteurs qui vont influen­
cer le processus. «Les gens ont 
de la difficulté à établir leurs 
limites ou à dire non, dit-il. Je 
voudrais, durant l’atelier, que 
les gens prennent conscience 
de leurs limites et s’autorisent 
à les respecter. Ce n ’est pas

notre patron ou nos enfants qui 
le feront, nous seuls pouvons 
le faire.»

Jean -M arc  p ro fite ra  de 
l’occasion pour parler de solu­
tions à court et à long term e. 
«L’activité physique, une bonne 
alimentation et le repos sont de 
bons antidotes au stress. Il faut 
éviter la dépendance aux mé­
dicaments ou à l’alcool lorsque 
l’insomnie frappe. Ils ne p ro ­
curent jamais le sommeil répa­
rateur dont on a besoin», pré- 
cise-t-il.

Jean-M arc Perreault ensei­
gne la psychologie au Collège 
du Yukon et offre des services 
en français comme consultant 
à Yukon Family Services.

La conférence aura lieu le 
mercredi 26 février à 19 h au 
Centre de la francophonie au 
302, rue Strickland.

Veuillez confirm er votre 
présence au plus tard le 25 fé­
vrier 2003 à Isabelle Carrier au 
(867 ) 6 3 3 -3 1 4 5  ou  à
icarrier@afy.yk.ca

ham eau/

INDEX DES
SER V ICES EN FRANÇAIS

[ACUPUNCTURE
Stéphane Pépin, diplômé en acupuncture traditionnelle, clinique 
médicale Pine *5 1 1 0 , 5e Avenue, au sous-sol bureau #  3,

| Whitehorse » 333-4221 ou 333-8831 (urgence)

I ANIMAUX
Camp K-9, garderie pour animaux, Mary Motley, 116, ch. Galena,

| Whitehorse, 393-3488_______________________________________

I BANQUES
Banque de Montréal, pour tous vos besoins financiers, Marc 
ou Julie, 111, rue Main, Whitehorse • 393-8163 • 1-800-361-6681 

| Site W eb : www.bmo.com/francais

I CONSULTATION/EXPERTS-CONSEIL  
Pierre Bourbeau, consultant, 633-4021,

I courriel : cardin.bourbeau@ klondiker.com

I DENTISTES
Pearson Dental Clinic, Line Fournier, dentiste, 409, rue Cook,

| Whitehorse • 668-6077_____________________________________

I DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE
Intégration des 35 ans et moins à l’économie du Yukon, Régis St-Pierre,
302, rue Strickland, Whitehorse • 668-2663, poste 334,

| téléc. : 668-3511 • rstpierre@afy.yk.ca • www.afy.yk.ca

I ÉGLISES
Église catholique (messe en français les dimanches à 10 h 10), Abbé 
Claude Gosselin, 393-4791 ou 668-7903, Comité francophone 

| catholique, 4030, 4e Avenue, # 4 ,  Whitehorse (Yukon) Y 1A 1G 7

I ENSEIGNES
Decal Signs Yukon Services, enseignes générales (en tous 

| genres), Guy Dufresne, 633-6681__________________________

[ h é b e r g e m e n t
Hawkins House Bed and Breakfast, Caria Pitzel,
303, rue Hawkins, Whitehorse, 668-7638, téléc. : 668-7632,

| cpitzel@internorth.com • site Web : www.hawkinshouse.yk.ca

J IMMOBILIER
Coldwell Banker Redwood Realty, Paulette Ruest, agente 
immobilière • 4150, 4 e Avenue, Whitehorse • bureau : 668-3500, 
résidence : 633-3780 • téléc. : 667-2299

[ im p r im e r ie s
Integraphics Ltd., Impression, photocopie, service de reliure, 
graphisme, Louise Richard, graphiste, 411 D, rue Strickland 
(coin 5e avenue), Whitehorse, 667-4639, sans frais : 1-888-344-4489 

| téléc. : 668-2734 » courriel : louise.integraphics@ yknet.ca

I LIMOUSINE PREMIÈRE CLASSE
I Michel Tétrault, chauffeur propriétaire, service de limousine 
I (8 passagers, non fumeur, 9 h à 23 h (tous les jours), 1 h minimum,
1456-4335 (réservations recommandées)________________________J MÉCANIQUE AUTOMOBILE
W hitehorse Esso & Auto Repair (mécanique automobile et 
station service), François Lafortune, 2 0 8 6 ,2e Avenue, Whitehorse,

I 667-2333 • téléc. : 667-2365 • courriel : esso@ polarcom.com

| PHOTOGRAPHIE
Christian’s Photography, portraits (couleur ou noir et blanc), 
produits, documentaires, Christian Kuntz, photographe, 668-4203,

| courriel : ckyukon@ yahoo.ca

PROTECTION D’INCENDIE
Nordique Fire Protection, (vente, inspection, installation 
d’extincteurs et de systèmes de suppression de feu; séances 

| de formation de groupe), Gilbert Bradet, propriétaire, 333-3536

I SOINS DE BEAUTÉ
Nathalie Ouellet, conseillère indépendante - produits M A R Y  KAY, 
(vente, démonstration et formation), 633-5840, courriel :

| chadnat@internorth.com • site Web : www.marykay.ca/nouellet

TRADUCTION
Danièle Rechstein, traductrice agréée par le gouvernement du 
Canada, interprète judiciaire (traduction, révision et rédaction 

[e n  français), 456-4156 • courriel : d.r@ yt.sympatico.ca

Pour a n n o n c e r dans  
l ’ In d e x  des s e rv ic e s  en fra n ç a is ,

a p p e le z  O d e tte  au 6 6 7 -2 .9 3 *1

ImmfrcX bocéale
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Frostbite : une histoire d 
dure depuis 25 ans

La fin de semaine tant es­
pérée est finalement arrivée! Le 
festival Frostbite commence of­
ficiellement ce soir. Pour cette 
25e année du festival, si on je­
tait un coup d ’oeil pour un 
aperçu de ce qui rend possible 
un tel festival...

Vers la fin des années 
1970, une pléiade de jeunes 
musiciens venus s’établir au 
Yukon exprim ent le désir de 
créer des rassemblements afin 
d ’échanger et de partager leur 
musique. C ’est de là que sont 
nés le festival Frostbite et le 
Festival de musique de Dawson 
City. Ces deux événements ont 
été rendus possible par le tra ­
vail bénévole de plusieurs per­
sonnes qui ont osé croire en ce 
pro jet. Et cela reste pareil 
au jo u rd ’hui. V ingt-cinq ans 
plus tard, le fait que le festival 
Frostbite existe encore et soit 
en pleine forme est dû princi­
palement à l’effort bénévole de 
gens passionnés par la musi­
que, qui croient fortem ent à la 
cause. Pour tout le travail as­
socié à son organisation et à 
son bon fonctionnem en t, il 
n’existe qu’un seul poste payé, 
celui de producteur.

M ettre sur pied un tel fes­
tival demande la participation

de 100 à 150 bénévoles. La 
coord inatrice  des bénévoles 
cette année, Karen M cCann, 
explique un peu l’organisation 
: « Il existe une douzaine de 
comités qui regroupent les dif­
férentes activités : le support 
technique, la sécurité, le trans­
port, le côté hospitalité, les 
décors, le festival des enfants, 
etc. Les chefs de comités re­
crutent leur propre troupe et 
cela crée un esprit d’équipe. 
Concrètement, le festival offre, 
en échange de quinze heures de 
travail, un laissez-passer et l’oc­
casion de casser la croûte avec 
les musiciens et d ’autres béné­
voles. Mais c’est aussi tellement 
plus que cela, c’est l’esprit de 
camaraderie, c’est rencontrer 
de nouvelles personnes, c’est 
la m usique, l’am biance, les 
échanges... Et le résultat final 
est toujours épatant. »

La présidente du comité 
c u ltu re l de l ’AFY, R enée- 
Claude Carrier, offre depuis 
longtemps ses services bénévo­
les aux festivals de musique :

« J ’ai commencé à organi­
ser les activités pour enfants au 
Festival de musique de Dawson 
City l’année après mon arrivée. 
La première année, j’ai assisté 
comme spectatrice à ce festival

et je l’ai tellement aimé que j’ai 
voulu y contribuer les années 
suivantes. Q uand je me suis 
installée à W hitehorse, j’ai fait 
la même chose. Le premier hi­
ver, j ’ai assisté  au festival 
Frostbite et les années suivan­
tes, je m ’y suis impliquée. » 
Elle dit préférer faire partie de 
l’équipe de bénévoles parce 
qu’elle apprécie le sentim ent 
d’appartenance et de camara­
derie qui en résulte. Cette an­
née, Renée-Claude aide à la 
c réa tio n  du p rogram m e de 
Frostbite. Elle s’occupe de re­
c ru te r  des com m and ita ires  
puisqu’elle aime bien inciter la 
com m unauté à participer à ce 
projet.

Renée-C laude rem arque 
que le festival Frostbite se dé­
m arque comme l’un des seuls 
festivals de musique en hiver 
au Canada. Quand on vit au 
Yukon, l’isolement est toujours 
une considération, et les fon­
dateurs du festival y ont sûre­
m ent vu un remède très effi­
cace contre toutes les formes 
des « bleus d ’hiver ». M ais 
Frostbite a aussi comme m an­
dat d ’inviter des musiciens de 
l’extérieur afin de stimuler la 
créativité et de prom ouvoir le 
développement des artistes lo­
caux. Souvent, les musiciens de 
l’extérieur y découvrent une 
atmosphère chaleureuse et un 
degré d’intimité absent des évé­
nements des plus grands cen­
tres.

Les musiciens ne sont pas 
les seuls à profiter de l’inspira­
tion musicale. Comme on peut 
le v o ir  aux m urs du café 
M idnight Sun, l’artiste visuelle 
Meshell Melvin s’est inspirée 
du festival Frostbite des années 
2000 et 2001 pour créer une 
sé rie  d ’esqu isses in ti tu lé e  
Recorded Live . « Pour moi, 
l’art musical incite la stimula­
tion de l’imagination d ’une fa­
çon intégrale, peut-être bien 
plus que les autres formes d’art. 
Et si je ne danse pas, je suis ins­
pirée à dessiner. »

Alors, peu importe sa fa­
çon de s’exprimer, soyons ins­
pirés et profitons de la magie 
de la musique! Bon festival!

SW****/
Photo : Janice Durant

M eshell Melvin, devant deux de ses œuvres au café  
M idnight Sun

inspiration qui

Venez vous régaler!
Samedi, 1 er mars 

de 12 h à 17 h 
et dimanche, 2 mars 

de 11 h à  15 h 
sur la  rue Main, 

à l’édifice Elijah-Smith

Venez voir le groupe 
«Barndance»!

.ï ; I Â
Sam edi 1er m ars  
de 13 h 30 à  14 h 

dans la tente principale

» Animation!
Musique du tem ps des su cres  

Conteurs
Interprétation de la cabane à 

sucre  d’hier à aujourd’hui

EN PLUS!
S l  " mi  -.y:

Tire sur neige 
Soupe aux pois à l’ancienne  

Tourtières de « matante» Berthe  
Fèves au lard du bon vieux tem ps...

Renseignem ents, Édith au 668-2663 poste 221

CABANE À SUCRE DU RENDEZVOUS

Prix du commissaire
APPEL DE MISES EN CANDIDATURE

<»
«  *

Vous êtes invité à présenter la candidature 

d’une personne du Yukon s ’étant distinguée 

dans un des domaines suivants :

SERVICE PUBLIC : Yukonnais ou Yukonnaise 

ayant apporté une contribution importante ou 

durable à la vie économique, sociale, 
académique, politique ou culturelle du Yukon.

BRAVOURE : Yukonnais ou Yukonnaise ayant 
fait preuve de courage ou de détermination ou 

ayant posé un geste exceptionnel.

Les mises en candidature doivent :
• être présentées par écrit;
•  être signées par au moins deux personnes;
• décrire en détail les motifs de la 

candidature;
• indiquer, le cas échéant, l’appui de la 

communauté.

Veuillez transmettre les mises en candida­
tures par la poste ou par télécopieur au
Comité des prix du commissaire 

a /s  du Bureau du commissaire 

211, rue Hawkins 
Whitehorse (Yukon) Y1A 1X3 
Tél. : (867) 667-5121  
Téléc. : (867) 393-6201

Vukc<on
Bureau du commissaire
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Joëlle Rabu invite les milords yukonnais 
à s/asseoir à sa table

(W hitehorse) -  Après plus 
de dix ans d’absence de la scène 
yukonnaise, la chanteuse Joëlle 
Rabu revient au plaisir de tous, 
accompagnée de l’univers un i­
que d ’Edith Piaf. Son specta­
cle Tonight... Piaf reçoit depuis 
1990 les critiques les plus élo- 
gieuses de la presse nationale.

Tonight...Piaf est une dra­
matisation musicale d'une per­
formance de la célèbre chan­
teuse française Edith Piaf.

«Le spectacle représente le 
dernier concert que Piaf a fait 
à New York en 1961, deux ans 
avant sa m ort, souligne Joëlle 
Rabu. Elle est très malade et 
droguée, mais ce concert de­
vient un moyen de se purger 
de tous les hauts et les bas 
qu'elle a subis et elle réalise que 
son public est son plus grand

amour. C'est un spectacle très 
ém ouvant qui semble plaire à 
tous les âges. Ceux qui ont vu 
Piaf vers la fin de sa vie m 'ont 
dit que nous captons l'essence 
de la chanteuse et de ses dou­
leurs émotives et ceux qui ne 
la connaissent pas veulent la 
connaître plus et sortent ache­
ter ses disques.»

C han teuse  canad ienne, 
elle est native de Winnipeg. Ce 
petit bout de femme à la voix 
unique est venu au m onde peu 
après l'arrivée au Canada de ses 
parents qui ont émigré de Bre­
tagne, en France. Elle fut éle­
vée en Colombie-Britannique 
et quitta la maison à 16 ans 
p o u r  v o y ag e r a u to u r  du 
m onde, traversant plus de 30 
pays en trois ans.

ce  som...

«Une performance 
incomparable et inoubliable» 

La Tribune, Québec

«Toni0be...PIAF est une
dramatisation musicale 

d'une performance 
par la grande chanteuse 

française Edith Piaf. 
Dans ce spectacle bilingue, • 

Joëlle recrée 
le dernier concert 

de Piaf à New York en 1961. 
Site web de l ’artiste

en u e à e tte

Joëlle  R aLu
vendredi, 28 février 

et samedi 1er mars

8 h au Centre des arts du Yukon 
adulte 24 $ étudiant(e)s/aîné(e)s 15 $

VUKON ARTS CENTRE
Somttim«s yva g r t  whatyow whh for...

whitehorse concerts

présenté par :

Après une vie de voyage 
et de travail, Joëlle a lancé sa 
carrière de com positrice-inter­
prète en 1983 avec son prem ier 
rôle dans la comédie musicale 
Piaf, H er Songs, H er Loves au 
City Stage de Vancouver.

Il a suffi d'un an pour que 
cette jeune chanteuse tra n s­

form e une étincelle de hasard 
en un éclatant succès national.

«Mes musiciens et moi fê­
tons nos 20 ans ensemble cette 
année», souligne-t-elle. «Nous 
avons trouvé notre niche parmi 
les théâtres et les tournées. O n 
joue dans les salles de 200 spec­
ta teu rs  avec au tan t d 'am our 
que d an s  ce lles  de 3 0 0 0 . 
Com m e je dis : On se fait des 
fans un siège à la fois.»

O n se rappellera du der­
nier passage de Joëlle Rabu au 
festival de musique Frostbite en 
1993. Sa perfo rm ance avait 
envoûté plus d’un festivalier.

«Cela fait longtemps que 
nous ne sommes pas allés au 
Yukon. Depuis, nos tournées se 
sont déroulées dans l'Est du 
pays. N otre  absence au Yukon 
n'a pas été un choix personnel, 
c'était p lu tôt l'exploration de

l'Est du pays qui nous tenait 
occupés. M êm e Vancouver ne 
m 'a pas vue depuis des années. 
J'y retourne  d ’ailleurs en mars. 
N ous avons très hâte de retour­
ner au Yukon; nous avons tous 
de si bons souvenirs d 'un cli­
m at froid mais de spectateurs 
chaleureux.»

Après plus de 500  specta­
cles incarnan t le personnage 
d 'Edith Piaf au Canada, en Eu­
rope et en Afrique, Joëlle Rabu 
est de re tou r au Centre des arts 
le 28 février et le 1er mars.

Avec son talent rem arqua­
ble, son magnétism e, sa simpli­
cité et son am our pour la m u­
sique, Joëlle risque de nouveau 
d ’e n v o û te r  b ien  des cœ u rs  
yukonnais.

tiUr/Ues-vf&lèrte' ̂ om enu /

Des monologues pour que cesse 
la violence

Le samedi 15 février, les 
portes d ’entrée de la salle de 
spectacle du C entre des arts 
so n t d ra p é e s  de ro u g e .. .  
in v ita n te s  e t m y sté rieu ses . 
C ’est pour les m onologues du 
vagin, une pièce de théâtre qui 
célèbre les organes génitaux fé­
minins et dénonce la violence 
faite aux femmes, qu’on les a 
décorées ainsi.

Les EssentiElles, le groupe 
de femmes francophones du 
Yukon sont les grandes respon­
sables pour la présentation de 
la pièce. Les m onologues sont 
associés à la mission V-Day, qui 
est une réponse organisée con­
tre la violence envers les fem ­
mes. «V-Day, c’est une reven­
dication : il faut que cessent 
dès m aintenant le viol, l’agres­
sion, l’inceste, la m utila tion  
génitale et l’esclavage sexuel.» 
lit-o n  dans le p ro g ra m m e . 
Dans ses cinq prem ières an ­
nées, Vday a collecté plus de 
14 millions dollars, don t plus 
de 7 millions au cours de l’an­
née 2 0 0 2 ,  au Yukon l’événe­
m ent a généré près de 8 0 0 0  $ .

Une dizaine d ’artistes lo­
caux avaient offert des œuvres 
pour un encan silencieux qui a 
eu lieu le même soir. Tous les 
profits des M onologues seront 
versés au foyer pour femmes 
en difficultés Kaushee’s Place,

au Yukon Aboriginal W omen 
Council et aux Essentielles.

La pièce était présentée en 
français à l 9 h e t à 2 1 h e n  
anglais.

Une centaine de personnes 
occupaient les rangées cen tra­
les de la salle pour la représen­
tation en français et en anglais 
on a joué à guichet fermé.

F rance  R o b e rt ag issa it 
comme m etteure en scène pour 
la représentation en français et 
M ary Sloan pour la représen­
tation en anglais.

M ,ne Robert a dirigé avec 
brio un groupe de «liseuses» 
puisque la pièce était lue en 
grande partie.Toutes les liseu­
ses étaient étonnem ent crédi­
bles dans leur in terprétation. 
Des chansons et une chorégra­
phie donnaient du relief à la 
représentation.

Si l’on en juge par les réac­
tions des specta teu rs  e t des 
spectatrices, le spectacle a été 
apprécié. Une note d ’hum our 
allégeait un sujet loin d ’être fa­
cile : la violence et la répres­
sion dénoncées par les vagins.

Plusieurs grands m om ents 
ont émaillé la soirée et le point 
culm inant, voire orgasm ique a 
été la prestation de M ichelle 
Baudry, Sylvie W alton et Nicole 
Dion. Ces femmes étaient hi­
larantes et magnifiques dans un

num éro sur les soupirs, les cris 
e t les c h u c h o te m e n ts  de 
l’amour.

Tout au long de la pièce, 
le m ot vagin est om niprésent 
et cela devient lancinant

Alors que certains esti­
m ent que c ’est un discours un 
peu dépassé, d ’autres croient 
q u ’il fau t en co re  le ré p é te r  
puisque les femmes sont to u ­
jours victimes de violence en 
l’an 2003.

O n est aussi en d ro it de se 
dem ander si le m ot vagin est 
plus choquant en anglais q u ’en 
français ? Y a-t-il des différen­
ces culturelles au niveau de la 
perception  du corps?

La p ièce  a é té  é c rite  
o r ig in a le m e n t en ang lais et 
s’inspire de près de deux cents 
entrevues avec des femmes de 
tou tes les conditions. La tra ­
duction du texte portait parfois 
à la confusion. Le vagin est un 
o rg an e  in te rn e , il n ’est pas 
poilu com m e un m onologue le 
laisse à penser; bien qu ’on se 
réfère à la vulve nom bre fois, 
jamais elle n ’a été dite.

Les m onologues du vagin, 
est une pièce qui suscite des dis­
cussions entre les sexes, entre 
les gens de to u t acabit, une  
pièce qui fait réfléchir sur la 
cond ition  hum aine.
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2 0 0 3  : pour avoir 
de nouveaux amis

En ce matin du vendredi 
7 février à l'école élémentaire 
de W hitehorse, sourires, plai­
sir et effervescence étaient à ce 
34e rendez-vous pour l'ouver­
ture des Jeux polaires édition 
2003. Un rassemblement de 
jeunes élèves de 5e et 6e an­
nées de vingt-deux écoles pri­
maires des environs mais aussi 
de W atson Lake, C arcross, 
C arm acks, Pelly C rossing , 
Dawson, Old Crow, Beaver 
Creek, Teslin, Faro, Atlin en 
Colombie-Britannique et, pour 
la première fois, l'école St-Elias 
de Haines Junction..

Rassemblés dans le gym­
nase, sept cent soixante-dix 
filles et garçons ont assisté à la 
cérémonie d'ouverture animée 
par monsieur Dave Stockdale, 
le coordonnateur de l'événe­
ment. Le message de monsieur 
Stockdale était «Ayez du plai­
sir. Et surtout rencontrez de 
nouveaux amis». Inutile de 
dire que le message a été en­
tendu par les élèves. Après la 
cérémonie d'ouverture, les jeu­
nes étaient impatients de pren­
dre le chemin de leur premier 
lieu d'activité.

La formule des Jeux po­
laires est basée sur la partici­
pation et non la compétition, 
ce qui en fait sa spécificité. Les 
équipes sont formées à partir 
d'élèves de différentes écoles,

Annie, Sabrina, N icolas, Antoine e t Denis de l’école  Ém ilie-Trem blay, ont p artic ipé  aux  
Jeux.

Photo : Sylvie Simard

ce qui crée une certaine com­
plicité entre les joueurs d'une 
même équipe. Que ce soit le 
h an d b a ll, le vo lley-ball de 
plage, le hockey, le soccer in­
térieur, le curling et même les 
quilles, les jeunes se sont amu­
sés durant deux journées soit 
le vendredi 7 février et le sa­
medi 8 février. Entre les acti­

vités, les élèves avaient la pos- John Debrecehi de Music Plus 
sibilité de relaxer à la piscine à l 'éco le  é lé m e n ta ire  de 
du Centre aquatique Lions de W hitehorse. La fête était le 
W hitehorse  avec leurs nou- m ot d 'ordre pour finir cette 
veaux amis. journée. Les élèves avaient très

Le vendredi en soirée, les bien compris le leitmotiv de 
jeunes ont pu dépenser leur Dave Stockdale d'avoir du plai- 
restant d'énergie en dansant sur sir. Des bénévoles ainsi que les 
des rythmes endiablés avec la professeurs de toutes les éco- 
musique de Kevin M urphy et les participantes étaient pré­

sents pour que tou t se passe 
sans anicroche durant la soirée.

Gageons que déjà les élè­
ves qui participeront à la 35e 
éd itio n  en 2 0 0 4  trép ig n en t 
d'impatience dans l'attente de 
ce rituel de passage que sont 
ces Jeux polaires.

yirrut, i*/

vsshi
w » ;

•Shoppers Drugmart 
;:*Mac's Fireweed 
•Bureau de poste 
(rue Main) 

•SuperA(Riverdale) 
•Riverside Grocery 
et dans toutes 
les bibliothèques 
des communautés!

WATERPOLO
« »

Hé! Les 14-18!
Venez vous éclater 
au waterpolo en tube

De nouveaux livres pour les enfants

le dimanche 23 février, 
de 16 h 30 à 18 h 
au centre aquatique de Whitehorse

Renseignement : Roch au 226-2663 poste 321

W hitehorse, le 4 février 
2003. Le Service d'orientation 
et de form ation des adultes re­
cevra des fonds de Coca-Cola 
pour acheter des livres pour 
enfants. Cette nouvelle collec­
tion portera le titre Des histoi­
res à partager. ABC Canada est 
l’organism e qui s’occupe de 
distribuer les fonds au pays. Le

secteur A lp h ab é tisa tio n  du 
SOFA v ien t de recev o ir la 
bonne nouvelle : une demande 
de 1 500 S a été acceptée.

Un comité de sélection des 
livres sera constitué avant de 
procéder à l’achat. Les person­
nes intéressées à faire partie de 
ce comité peuvent contacter 
Isabelle Frenette, responsable

CRTC

1̂  AVIS PUBLIC DU CRTC Canada
1. L’ENSEMBLE DU CANADA. SHOWCASE TELEVISION INC. demande 
l'autorisation de modifier un engagement du service national de télévision 
spécialisée appelé Showcase Télévision. Pour plus d’information, veuillez 
consulter l'avis public. EXAMEN DE LA DEMANDE: Alliance Atlantis 
Broadcasting Inc., 121, rue Bloor e., Toronto (Ont.). Si vous voulez appuyer 
ou vous opposer à une demande, vous pouvez écrire à la Secrétaire 
générale, CRTC, Ottawa (Ont.) K1A 0N2. Vous pouvez également 
soumettre votre intervention par fax au (819) 994-0218 ou par courriel 
au: procedure@crtc.gc.ca. Vos commentaires doivent être reçus par 
le CRTC au plus tard le 15 mars 2003 et DOIVENT inclure la preuve 
qu'une copie a été envoyée au requérant. Pour plus d'information: 
1-877-249-CRTC (sans frais) ou Internet: http://www.crte.gc.ca. Document 
de référence: Avis public CRTC 2003-5.

Conseil de la radiodiffusion et des Canadian Radio-television and 
W ~ M  télécommunications canadiennes Télécommunications Commission

de l’alphabétisation, par télé­
phone au 867 668-2663 poste 
228  ou  p a r  c o u r r ie l  au 
ifrenette@ sofayukon.com .

La nouvelle collection sera 
disponible pour le prêt dans le 
centre de ressources du C en­
tre de la francophonie, au 302 
rue Strickland (coin 3 e ave­
nue). Le centre de ressources 
com prend déjà une collection 
intéressante de livres pour en­
fants et est ouvert du lundi au 
jeudi de 9 h à 17 h et le ven­
dredi de 9 h à 18 h.

EnCOURRGEZ

nos
nnnoncEURS

mailto:procedure@crtc.gc.ca
http://www.crte.gc.ca
mailto:ifrenette@sofayukon.com
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Les trois photos de la Saint-Valentin sont de Danielle Bonneau

ATELIER DE CHOCOLAT pour tous les élèves

LE COUPLE DU SECONDAIRE pour la Saint-Valentin
Sam Reimer et Chantal Emond

École Émilie-Tremblay

res
association
des partenaires 
de l'ecole française

COURRIER DE IA  SAINT-VALENTIN 
(classe de maternelle]

FÊTE DE LA SAINT-VALENTIN
N ous avons eu toute une journée de la Saint-Valentin à l’école 
cette année. N ous avons eu dro it en avant-midi à un spectacle 
de l’école de danse Leaping Feats. Un beau cœ ur vivant nous a 
livré du courrier en après-midi, spécialem ent pour les élèves, 
de la part de leurs parents. Les l re, 2e et 3e années de la classe 
de Christine et Clémence sont allés chanter pour les personnes 
âgées à la résidence de Copper Ridge. Au secondaire, avec une 
anim ation spéciale, ils on t trouvé le couple de la journée, il 
s’agit de Chantal Emond et de Sam Reimer. Les jeunes de la 
chorale Les Voix d ’Emilie nous ont interprété deux belles chan­
sons d ’amour. Pour term iner cette belle journée on nous a 
servi de bons et beaux biscuits en forme de cœur. Toute la 
semaine, en atelier avec France Robert, les élèves ont préparé 
des chocolats et des cadeaux pour leurs parents.
M erci à tous ceux qui nous ont organisé cette belle fête ! 
&nuna/ tysuÂés
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‘B ie n v e n u e  à  JuC ie  ‘F fa rvey
N ous voulons souhaiter la bienvenue à Julie Harvey qui est 
maintenant enseignante à notre école. Elle enseigne le cours de 
français au secondaire et les cours de sciences sociales et arts 
aux 3' et 4 e années. Espérons qu’elle se plaira avec les étu­
diants.
WhritiÙiV/

L'ETOILE VU
Chantal Emond

Notre étoile du mois est Chantal 
Emond, une étudiante de 7e an­
née. Elle a douze ans et elle fait 
du patinage artistique dans le 
Fireweed Figure Skating Club.

Chantal a commencé à faire du 
patinage dès l’âge de 6 ans et elle 
pratique son sport sept à huit fois 
par semaine à l’aréna de Takhini.

Elle a participé au Gold Nugget 
cbampionship à la mi-janvier, une 
com pétition où elle a terminé 
deuxième, toutes catégories con­
fondues. Chantal aura la chance 
de participer à une autre compé­
tition importante du 10 au 15 
mars à Victoria en Colombie Bri­
tannique. Alors, bonne chance 
Chantal.

c/ r  f/n  èfju i n f t /
AK ne W allo n  
C h a n ta l l in o n d  
l.m m a  l)u b c  
1 é h \  R ob ita illc  
I/.ak Baril B lou in  

R enéc B crqm st
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POUR LUTTER CONTRE LES
CTIONS

La jeune entreprise stras­
bourgeoise ENTOM ED révo­
lutionne la recherche imm uni­
taire en offrant de nouvelles 
perspectives à l'industrie phar­
m aceutique. En effet, face à 
l'essor des bactéries résistantes 
aux antibiotiques, elle utilise la 
biologie des insectes comme 
source de m édicaments nou­
veaux. Créée à la suite des tra ­
vaux de recherche réalisés par 
le Pr Jules Hoffmann, elle dé­
veloppe, à partir de substances 
naturelles produites par les in­
sectes; papillons et autres sca­
rabées, des peptides antibacté­
riens. De nouvelles molécules, 
actuellement en cours d'étude, 
devraient également perm ettre 
de lutter contre certains can­
cers. Une société pour le moins 
originale et très prometteuse.

La jeune société Entomed, 
implantée à Strasbourg en Al­
sace (est de la France), se dis­
tingue des grands de l'industrie 
pharmaceutique par l'origina­
lité de son approche : elle uti­
lise la biologie des insectes 
comme source de médicaments 
nouveaux. La résistance de cer­
taines bactéries et cham p i­

gnons aux antibiotiques, de­
vient en effet un problème in­
quiétant. « Dans moins de dix 
ans, la majeure partie des bac­
téries pathogènes seront insen­
sibles aux antibiotiques connus 
actuellement » indique le Dr 
Frank Kunst, responsable du 
laboratoire de génomique des 
micro-organismes pathogènes 
de l'Institut Pasteur à Paris.

D ans ce c o n te x te , 
E n to m e d  a rr iv e  à p o in t 
nommé. Cette jeune entreprise 
a vu le jour à Strasbourg, en 
janvier 1999, à la suite des tra­
vaux de recherche fondam en­
tale réalisés par le Pr Jules H of­
fmann, directeur de l'Institut de 
biologie moléculaire et cellu­
laire du Centre national de la 
recherche scientifique (CNRS) 
à Strasbourg, un scientifique 
qui avait constaté que les in­
sectes ne développaien t pas 
d'infections. « Il s'agit, à partir 
de substances naturelles p ro ­
duites par les insectes, de dé­
velopper de nouveaux pepti­
des, à savoir des molécules per­
m ettant de lutter contre les in­
fections fongiques graves ou les 
in fe c tio n s  b a c té r ie n n e s

multirésistantes » résume Pas­
cale Augé, responsable du dé­
veloppem ent des affaires dans 
l'entreprise.

Pour l'heure, la première 
molécule sortie des laboratoi­
res d'Entomed est un peptide 
antifongique tiré de la larve 
d'un petit papillon tropical. Il 
est destiné à lutter contre les 
infections fongiques chez les 
m alades im m u n o d ép rim és , 
transplantés ou encore grands 
brûlés présentant des problè­
mes de cicatrisation. Les cher­
cheurs d 'Entom ed examinent 
aussi le staphylocoque doré, 
première cause des infections 
nosocomiales en France, qui 
affectent certains patients sé­
journant à l'hôpital et dont la 
résistance aux antib iotiques 
inquiète autant les biologistes 
que les médecins. « De nouvel­
les molécules, actuellement en 
cours d'étude, devraient égale­
m ent perm ettre de lutter con­
tre certains cancers » anticipe 
le Dr Jean-Luc Demarcq, direc­
teur scientifique d'Entomed.

Les insectes qui sont étu­
diés p rov iennen t du m onde

À TOUS LES AMATEURS 
DE SIROP D’ÉRABLE

Une toute nouvelle game de produits d’érable biologique vous est 
maintenant offert :

G  Beurre d'érable

□  Sucre granulé 

E3 Gelée

□  Fondant à l’érable 

O  Suçon

□  Coffret cadeau

Présentement en vente chez:
Alpine Bakery 
Riverside Grocery 
Three Beans

Et à la cabane à sucre du Rendezvous de l’Association franco-yukonnaise
les 1er et 2 mars prochains.

JE SERAI SUR PLACE POUR RÉPONDRE À VOS QUESTIONS! 
Renseignem ents, Patrice Brien

pbrien55@ hotm ail.com  • 1-800-595-9143 • www.brienonline.com

moyenne deux cents peptides 
(m olécules com posées d 'un  
petit nom bre d'acides aminés). 
« Jusqu'à présent, nous avons 
étudié environ deux cents es­
pèces, telles que des coccinel­
les ou des scarabées, sans ja­
mais trouver deux fois la même 
molécule ! » s'enthousiasme le 
Dr Demarcq.

U ne jeu n e  so c ié té  qu i 
s'avère pour le moins originale 
et très prom etteuse et qui in­
cite à regarder les insectes d'un 
tou t autre regard.

.rinttÀ/ù ffîioM ctUni

entier grâce à de nom breux 
partenariats avec la Chine et les 
Etats-Unis, en passant par le 
Japon, la Russie, l'Afrique et la 
Guyane. Ce réseau se construit 
chaque jour. Avec plus d 'un 
m illion d'espèces identifiées 
actuellement dans le m onde, 
les in sec tes  c o n s ti tu e n t  le 
groupe le plus im portant du 
règne animal, représentant en­
viron 90 % de toutes les espè­
ces connues : un rése rv o ir  
énorm e de m olécules et de 
m édicam ents po ten tie ls. En 
cinq cents millions d 'années 
d'évolution, ils ont su dévelop­
per des réponses immunitaires 
p a rtic u liè re m e n t efficaces. 
C haque insecte  p ro d u it  en

DEMANDE DE PROPOSITIONS
CAMPAGNE PUBLICITAIRE ET FOIRE 

DES SERVICES EN FRANÇAIS
Le Service de formation et d’orientation des adultes de l’Association 
franco-yukonnaise est à la recherche d’une personne intéressée à 
développer et à réaliser une campagne de promotion sur les services en 
français offerts à Whitehorse. Cette campagne englobera les services 
communautaires et gouvernementaux ainsi que les services offerts par le 
secteur privé et visera à favoriser la promotion du fait français au Yukon. 
Elle démontrera les bénéfices économiques résultant de l’action 
communautaire en français au Yukon. Elle fera appel aux médias (presse 
écrite, radio, télévision).

Le but de cette campagne est de sensibiliser la communauté francophone 
et anglophone aux services disponibles en français au Yukon, de 
démontrer l’atout qu'ils constituent dans le portrait économique du Yukon 
et de permettre aux entrepreneurs francophones de se faire connaître 
davantage auprès de la population du Yukon.

La personne ou la firme intéressée démontrera comment son expertise et 
sa créativité pourront bonifier les éléments de l’appel d’offre. La 
proposition comprendra un profil professionnel de la personne ou firme 
intéressée, un plan de promotion incluant la méthodologie utilisée, un 
plan d’action, les objectifs, les étapes, les activités, le budget ainsi que 
l’échéancier suggéré.

La personne ou la firme choisie travaillera en étroite collaboration avec la 
directrice du Service de formation et d’orientation des adultes ainsi 
qu’avec les directeurs des secteurs de l’économie, des communications, 
des technologies, de la jeunesse et de la culture.

La campagne sera clôturée par un grand événement de promotion, une 
foire publicitaire des services en français, qui se tiendra fin avril 2003.

Le montant maximum disponible pour ce projet est de 16 000 $. La 
soumission présentant le budget le plus bas ne sera pas nécessairement 
retenue.

Veuillez faire parvenir votre proposition au plus tard le 12 mars 2003 à :

Campagne de promotion des services 
Association franco-yukonnaise 
302, rue Strickland 
Whitehorse (Yukon) Y1A2K1 
francoyk@yknet.yk.ca

Pour information :
Isabelle Salesse, directrice du SOFA 
668-2663 poste 328 
isalesse@sofavukon.com

O FA v*
Servtc» d'Orientatton 
•t de Formation des Adultes

L’AFY et le SOFA remercient le gouvernement du Yukon 
et le gouvernement du Canada.

mailto:pbrien55@hotmail.com
http://www.brienonline.com
mailto:francoyk@yknet.yk.ca
mailto:isalesse@sofavukon.com
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Les touristes japonais et 
aurores boréales

W hitehorse- Les Japonais 
ne cro ien t pas que p rocréer 
sous les aurores boréales est de 
bon augure, il s’agirait d ’un 
mythe purem ent canadien!

C.J. Link est la compagnie 
touristique en ville qui vise le 
marché japonais. Cette entre­
prise existe depuis moins de 5 
ans et déjà plus de 1000 Japo­
nais viennent au Yukon à cha­
que saison hivernale pour voir 
les aurores boréales. «11 n ’y a 
pas d ’aurores boréales au Ja­
pon étant donné que le pays 
est situé à trop basse latitude. 
Il s’agit donc tout simplement 
d ’une des beautés naturelles 
qui fascinent les Japonais, la 
procréation n ’ayant rien avoir 
avec to u t ça!», a con firm é 
Yasushi Tanikado, un des qua­
tre guides de CJ Link.

Imaginez-vous le voyage 
que font ces quelques milliers 
de personnes pour peut-être 
avoir la chance de voir ce que 
vous voyez toutes les semaines

_  . ,  . . . -  . . ,  Photo : CJ Link
Touristes japonais a  la  peche sur la  g lace

si vous êtes dehors en soirée... malgré le décalage horaire et 
Tout d ’abord, ils ne peuvent se la fatigue du voyage, ils restent 
permettre plus de 5 jours à l’ex- éveillés jusqu’aux petites heu- 
térieur du milieu de travail. Le res du m atin, qu ’il y ait des 
coût du voyage est de 3000 $, aurores boréales ou non (ils ont 
ce qui comprend l’avion, l’hô- payé pour les voir, ils ne vont 
tel et le guide, mais il faut tou- tou t de même pas aller se cou- 
tefois débourser pour les acti- cher!). Le m atin même, ils se 
vités et les repas. Finalement, lèvent de bonne heure pour

le mythe des
soit aller à la pêche sur glace, 
soit faire de la m otoneige, du 
traîneau à chiens, de la raquette 
ou un tour d ’avion. Ils repar­
ten t très fatigués après une 
journée à Vancouver et deux 
jours au Yukon.

Alors, ça vous dit? Vous 
vous imaginez l’inverse? Vous 
quittez W hitehorse, vous pas­
sez une journée dans l’avion et 
v o u s  a rr iv e z  f in a le m e n t à 
Kyoto. Vous passez deux jours 
dans les temples et deux nuits 
dans les karaokés, après deux 
nuits sans sommeil, soit trois 
jours si vous ne dorm ez pas 
dans les avions, et plusieurs 
yens plus tard , vous retournez 
à la m aison en laissant derrière 
vous vos vacances et vos éco­
nomies!

Ce genre de voyage sem ­
ble attirer particulièrem ent les 
Japonaises, peu im porte l’âge 
et le milieu, elles ne sont pas 
nécessairem ent fanatiques de 
plein air ou de sport. La m ajo­

rité sont des employées d ’en­
treprise et ne peuvent donc pas 
s’absenter longtem ps de leur 
trava il. La p lu p a r t o n t déjà 
voyagé et veulent m aintenant 
v o ir  les a u ro re s  b o ré a le s , 
com m e ils o n t vou lu  voir la 
tou r Eiffel ou les pyram ides. 
«J’ai guidé une Japonaise de 92 
ans. Elle avait vu beaucoup de 
choses dans sa vie et elle vou­
lait voir des aurores boréales 
avant de m ourir, alors elle est 
venue au Yukon», a expliqué 
Yasushi Tanikado.

«Il ne s’agit pas vraim ent 
d ’un voyage culturel. Les tou ­
ristes qui viennent ici n ’ont pas 
le tem ps. Ils ne viennent que 
pour voir les aurores boréales», 
a exp liqué  le gu ide  de C.J. 
Link. Ce qui explique que très 
peu de touristes japonais sont 
intéressés à venir au Yukon en 
été. Seulem ent une centaine de 
touristes se laissent ten ter par 
les terrains de golf de la région!
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l  +  l  Santé Health

Renseignez-vous sur la fumée secondaire de cigarette. Appelez au 1 800 O-Canada (1 800 622-6232) Téléscripteur/ATME : 1 800 465-7735
Visitez notre site Web : www.VivezSansFumee.ca

Get the tacts on second-hand smoke. Call: 1 800 0-Canada (1 800 622-6232) TTY/TDD: 1 800 465-7735 Visit us at: www.GoSmokefree.ca

CanadaCanada Canada

S’il vous plaît, 
ne fumez pas en 
présence de ceux 
que vous aimez.
Si les avertissements que vous 
voyez sur les paquets de cigarettes 
apparaissaient soudainement dans 
des endroits inattendus, penseriez- 
vous deux fois avant d ’allumer une 
cigarette en présence des autres?
Vous devriez parce que la fumée 
secondaire est très nuisible à quiconque 
entre en contact avec elle — même à 
un enfant qui n'est pas encore né.

S’il vous plaît, pensez-y deux fois 
avant de fumer en présence des autres. 
C’est ce que vous pouvez faire 
de mieux.

Please
Don’t Smoke 
Around Those 
You Love.
If the warning labels that you 
find on cigarette packs suddenly 
appeared in places you never 
expected, would you stop and 
think twice before lighting up 
around others? You should, 
because second-hand smoke 
is harmful to ail who corne in 
contact with it — even an 
unborn child.

Please think twice before you 
smoke around others.
That’s the good that you can do.

m aladies causées par la  fumée secondaire sec o n d -h an d  smoke d is e a s e s

http://www.VivezSansFumee.ca
http://www.GoSmokefree.ca
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ne nourriture peur combler noire désir 
d 'être de plus en plus humain
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L’initiation au pardon et à 
l’eucharistie : une question de 
FAIM!

« M am an ,P ap a , j ’ai 
faim !» C o m b ien  de fois 
n ’avons-nous pas entendu ce 
cri des v e n tre s  qui g a r ­
gouillent? Et à chaque fois, la 
réponse sans pour autant être 
immédiate, est adaptée à la vé­
ritable faim : une collation, un 
repas, ou tout simplement, un 
verre d’eau. N otre faim trouve 
ce qui la comble. Il en est de 
même pour notre faim de Dieu. 
Elle se manifeste sous toutes 
sortes de formes: ressentir un 
vide intérieur, vouloir se col­
ler à l’am our comm e à une 
source ou désirer de toutes ses 
forces com m unier au m onde 
entier. Et notre faim de Dieu, 
elle aussi, cherche à être com­
blée : la prière, le silence, la 
contem plation, la Parole de 
Dieu, les sacrements, etc.

Voilà le sens du repas 
que Jésus  nous p ré p a re . 
L’eucharistie n’est pas un rite 
ou une loi à respecter, mais 
bien plus une nourriture pour 
combler notre désir d ’être de 
plus en plus hum ain, d ’être 
am our. N ous com m un ions 
parce que nous ressentons la 
faim. Le Pain de Vie, c’est bien 
plus qu’une hostie où l’on croit 
que Jésus est présent, c’est une 
com m union intime avec soi- 
mêm e, avec les autres, avec 
tout le cosmos, avec Dieu et

avec tout ce qui l’habite. Com ­
m unier, c ’est se d o n n e r un 
moyen de se rebrancher avec 
la vie qui nous donne la vie, à 
la manière d’un repas partagé 
entre amis, en famille.

Le pain que Jésus nous 
offre, c’est celui q u ’on m et 
nous-mêmes sur la table: le bon 
pain chaud de nos réussites et 
de nos beautés, le pain rassis 
de nos amertumes ou de nos 
misères, le pain moisi de nos 
m épris ou de nos blessures. 
Quand on communie au Corps 
du C hrist, on com m unie à 
toute notre vie et à celle de tou­
tes les personnes qui ont mis 
du pain sur la table, même le 
pain de nos ennemis. C ’est ce 
pain qui est transformé. Le re­
mettre dans les mains de Dieu 
comme on remet sa terre entre 
les mains du potier ou sa pâte 
entre les mains du boulanger. 
C ’est se donner le moyen de 
se laisser aimer jusqu’à se lais­
ser transformer, jusqu’à deve­
nir ce que l’on mange: l’amour 
du Christ en nous.

A lo rs, q u a n d  est-ce  
qu’on communie? Quand on a 
faim! C ’est dans cet esp rit 
qu’est lancée l’invitation à cé­
lébrer l’eucharistie le dimanche 
à la cathédrale à 10 h 10. Mais 
c’est aussi dans ce même esprit 
que le Com ité francophone 
catholique propose la démar­
che d ’initiation au pardon et à 
l’eucharistie pour les enfants et

les jeunes de tous âges 
qui désiren t vivre ce 
moyen de communion 
pour la prem ière fois.

La dém arche est 
simple. Un guide d ’ani­

m ation est remis aux parents 
et à l’enfant pour leur perm et­
tre de vivre la démarche en fa­
mille. Quelques rencontres se 
vivent aussi avec le prêtre et la 
com m unauté chrétienne. LaO
durée du chem inem ent peut 
varier d’un enfant à un autre, 
d ’une famille à une autre. L’im­
portant, c’est de se donner le 
meilleur moyen de répondre à 
la faim de l’enfant et de la fa­
mille. De même, le parcours se 
vivra différem m ent s’il s’agit 
d ’un(e) adolescent(e). Déjà 4 
enfants ont débuté leur démar­
che. Ils vivront le sacrement du

pardon pendant le carême et 
comm unieront à Pâques. Si 
d ’autres personnes souhaitent 
se joindre à eux, communiquez 
avec Claude au 393-4791 et il 
se fera un plaisir de vous ren­
contrer.

* * *

Le Carêm e débute le 5 
mars par le M ercredi des cen­
dres. C ’est une belle occasion 
pour placer notre vie en qua­
rantaine : la contempler, la réa­
juster aux appels du cœur, en 
prendre soin avec bonté, et y 
découv rir la p résence d ’un 
Dieu fou d ’am our pour nous. 
Nous soulignerons cet évène­
ment lors de la messe du 9 mars 
à la cathédrale. Bienvenue à 
tous et à toutes!

Le dim anche 2 février 
dernier, une vingtaine de per­
sonnes se sont rassemblées au 
parc Rotary pour la bénédic­
tion des chiens et musbers de 
la Yukon Q uest. Ce fut une 
belle activité de familles qui 
s’est term iné par le patinage et 
un bon chocolat chaud! M erci 
à tous les participants et félici­
tations à tous les coureurs!

* * *

Pour les gens qui ont le 
goût de se nourrir de la Parole, 
les prochaines rencontres du 
groupe biblique auront lieu les 
lundis 24 février et 10 mars à 
19 h 30 au 4030 ,4e ave app. 4, 
W hitehorse.

Cette chronique est rédi­
gée par le Comité francophone 
catholique.
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Après vous avoir laissé tomber, votre amant(e) devient H 
célèbre. Un magazine vous offre une coquette somme en 
échange de ses photos de i.^ Vous vous laissez tenter? C'est 
bien ou mal?... Vous voulez vendre votre maison. Mais il y a une 
grosse fissure dans un mu. 'u sous-sol, et l'eau entre à flots 
quand il pleut. Vous masquez en vitesse la fissure pour mieux 
vendre votre propriété? C'est bien ou mal?... Vous gagnez à la 
loterie! Vous gardez tout pour vous et vous coupez les ponts 
avec votre famille, qui n a pas beaucoup d'argent? C'est bien 
ou mal? ■

Si vous connaissez des histoires dramatiques ou amusantes de ce 

genre, sur les choix entre « bien ou mal » qu’on doit faire tô t ou 

tard dans sa vie, contactez-nous : nous faisons un petit sondage.

Photo : Claude Gosselin

Le dim anche 2  févrie r dernier, une vingtaine de personnes se sont rassem blées au  p arc  
Rotary pour la  bénédiction des chiens e t  m ushers de la  Yukon Quest.
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Tél : (416) 367-8464 

Téléc.: (416) 367-8466 
pauline@>mediatique.ca 

11, aie Ontario 
Toronto (Ontario) M5A 4L7

AVIS AU PUBLIC

Les demandes foncières suivantes ont été reçues et sont à l ’étude. On peut prendre connaissance des 
documents afférents au Bureau fédéral des terres, immeuble Elijah Smith, 300, rue Main, bureau 320, 
Whitehorse (Yukon). Faites parvenir vos commentaires par écrit au Chef, Aliénation des terres, Affaires 
indiennes et du Nord Canada, 300, rue Main, bureau 345, Whitehorse (Yukon) Y1A 2B5.

D ate  lim ite  : le  13  m ars 2 0 0 3

Thomas Thumer Commercial/Récréatif le lac Big Salmon

Dayle MacDonald Agrandissement du site résidentiel Près de Mendenhall
& lan MacDonald Landing

Wolfgang Topfer Résidentiel la rue Clinton Creek

■  ■  Affaires indiennes 
|  I  et du Nord Canada

Indian and Northern 
Affaire Canada Canada



• Un meilleur accès aux médecins, aux infirmières ainsi qu'à d'autres 
professionnels de la santé, en tout temps;

• Un plus grand nombre de soins post-opératoires à domicile;
• Une période d'attente écourtée pour l'accès aux équipements de diagnostic;
• Une aide aux personnes devant payer des médicaments à coût élevé;
• Un rapport annuel sur les investissements en santé.

Pour plus d'information, n'hésitez pas à nous joindre.
1 800 O-Canada (1 800 622-6232)
ATS: 1 800 465-7735 
canada.gc.ca

Canada
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'ôùr atténuer les symptômes de la 
gueule de bois : la prévention

Santé
Le Yukon a la réputation 

d ’avoir le plus haut taux de 
consommation d’alcool par ha­
bitant du pays. Bien que je 
n’approuve pas la consomma­
tion excessive d ’alcool, en ce 
tem ps de cé léb ra tions du 
Frostbite et du Rendezvous 
qui commence, j’ai jugé oppor­
tun de consacrer cette page au 
grand mal des buveurs : la 
gueule de bois.

Qui n ’a pas eu la dé 
sagréable expérience 
d ’un lendemain de 
veille? Pour ceux 
qui p ré fè re n t 
s’abandonner aux 
bras de D ionysos 
plutôt qu’à ceux de 
M orphée, je n ’ai pas besoin 
d ’énum érer les sym ptôm es 
tant redoutés de la gueule de 
bois. M ais p o u rq u o i donc 
toute cette souffrance, et com­
m ent l’éviter?

L’alcool étant un puissant 
diurétique, il déshydrate con­
sidérablement. Afin de dimi­
nuer les contrecoups désagréa­
bles, buvez de l’eau en abon­
dance, surtout si vous vous dé­
pensez dans la danse. Ajouter 
d ’autres diurétiques à votre 
consommation d’alcool ne fera 
qu’aggraver la déshydratation; 
évitez donc le café et le thé.

Les chips ou autres ali­
ments salés augmentent votre 
soif plus qu’ils n ’apaisent vo­
tre faim. Pour amuse-gueule, 
choisissez plutôt des aliments

riches en protéi­
nes et en matiè­
res grasses. Ils sé­
jo u rn e n t  p lus

___________ longtem ps dans
le système digestif et peuvent 
aider vo tre  absorp tion  d ’al­
cool. Si vous vous en faites 
pour votre ligne, vous devriez 
d ’abord éviter l’alcool et

évitez la cigarette!
Le ta-

r  a 1 -
cool contien­
n e n t to u s  
deux de l’acé­
taldéhyde, une 
substance dont l’action est par­
ticulièrem ent toxique sur le 
foie et qui est impliquée dans 
la gueule de bois.

Evidemment, le meilleur 
moyen d ’éviter la gueule de 
bois est de tou t sim plem ent 
s’abstenir. M ais que faire si 
l’abstinence ne fait pas partie 
de vos résolutions du nouvel 
an?

Si vous n ’avez pas pu (ou 
voulu) contrôler votre consom­
m ation, prenez au m atin un 
déjeuner consistant mais facile 
à digérer. Evitez les aliments 
acides (ce qui inclut le café) car 
la consom m ation  excessive

d ’alcool rend le pH  de l’orga­
nisme plus acide. Les aliments 
riches en fructose (jus de fruit, 
miel, etc.) vous aideront à éli­
miner plus rapidem ent l’alcool 
qui reste dans votre système. 
Continuez de boire beaucoup. 
Les boissons de spo rt (type 
G ato rade), en plus de vous 
réhydrater, vous perm ettront 
de rem placer les électrolytes 
perdus par l’urine. Finalement, 
refaites le plein de vitamine C.

O n ne le répétera jamais 
assez : ne mélangez pas médi­
caments et alcool. M ême l’as­
pirine est à éviter puisqu’elle 
augm ente la concentration  
d’alcool dans le sang. Ne pre­
nez pas n o n  p lus 
d ’acétaminophène car com­
biné avec l’alcool il a un ef­
fet néfaste sur le foie.

L’herbologie à la res­
cousse !Le chardon-M arie 
(Silybum m arianum ) ac­
c ro ît  le c o n te n u  en 
g lu tath ion  du foie, aug­
m entant ainsi sa capacité 

de détoxication (tout en com­
battan t les radicaux libres!). 
C ette plante facilite aussi le 
rem placement des cellules du 
foie détruites par l’abus d ’al­
cool. Prenez-en 150 mg d ’un 
extrait standardisé avant vos 
beuveries et une autre dose au 
réveil.

Le ginseng (Panax gin- 
seng), qui a eu ses heures de 
gloire il y a quelques années, 
peut vous aider à mieux sup­
porter l’alcool et à garder l’es­
p r it  p lu s  c la ir.
L ’ é l e u t h é r o c o q u e  
(Eleutherococcus senticosus), 
q u ’on appelle  couram m ent

LE GOUVERNEMENT DU YUKON
répond en français

ux demandes de renseignements sur les programmes 
et les services du gouvernement du Yukon.

Composez le 667-5811 ou 667-5812,
de l'extérieur de Whitehorse, le 1-800-661-0408. 

ATS : (867) 667-5913

Le service est offert de 8 h 30 à 17 h, du lundi au vendredi.

Édifice administratif principal 
du gouvernement du Yukon 

2071, Deuxième Avenue 
Whitehorse (Yukon) Y1A 2C6 itilton

ginseng de Sibérie, a des p ro ­
priétés similaires. Prenez-en de 
1000 mg à 3000 mg en début 
de soirée.

Du côté des suppléments, 
on retrouve la cystéine qui 
transforme l’acétaldéhyde (dé­
rivé du m étabolism e de l’al­
cool) en glutathion. Plusieurs 
médecins recom m andent les 
vitamines du complexe B. Cel­
les-ci sont facilement éliminées 
par l’urine et puisque l’alcool 
est un diurétique, mieux vaut 
prévoir le coup. Pour les mê­
mes raisons, la vitamine C est 
recommandée. De plus, la vi­

tamine C favorise l’élimination 
de l’alcool.

Les herbes sont aussi des 
m édicaments et doivent êtres 
prises avec diligence. Il est for­
tem en t recom m andé de de­
m ander l’avis d ’une personne 
qualifiée avant de prendre des 
herbes ou des suppléments.

Aucun remède ne pourra 
contrer complètement les effets 
n é fa s te s  de l’a lc o o l;  la 
meilleure option reste encore 
la p rév en tio n , donc l’absti­
nence ou la m odération.

Fêtez m odérém ent,
Stéphane Pépin, Dr.Ac.

CENTRALE EMPLOI
Vous cherchez un emploi?

Le SOFA vous offre de l’aide professionnelle

I» Préparer un CV efficace
• Maîtriser les techniques d'entrevue
• Avoir accès à un réseau déjà établi 

I) d’employeurs potentiels
• Mieux vous connaître

“ • Explorer vos options professionnelles 
|  à l'aide du MBTI
B Planifier votre carrière 

Cela vous sera utile toute votre vie

l + l Développement des 
ressources humaines Canada

Resources 
int

o  FA

Communiquez avec le SOFA au 668-2663, poste 223 
ou sans frais au 1-866-673-SOFA (7632)

Services aux collectivités

OFFRE D’ EMPLOI
SEC R ÉTA IR E-R ÉC EPTIO N N ISTE

Le Service d’orientation et de formation des adultes (SOFA) et l’AFY sont à 
la recherche d’un ou d’une SECRÉTAIRE-RÉCEPTIONNISTE qui sera 
responsable de :

• Réception téléphonique et accueil
• Information générale et référence
• Asistance aux utilisateurs des services
• Inscriptions et réception des paiements pour les services
• Préparation et diffusion d'annonces publicitaires
• Secrétariat et autres tâches connexes

Exigences :
• Être titulaire d’un diplôme d'études collégiales en secrétariat ou 

équivalent
• Minimum de 1 an d’expérience pertinente
• Maîtrise du français et connaissance de l’anglais
• Bonne capacité à travailler en équipe
• Maîtrise des logiciels Word, Excel et de bases de données
• Entregent, polyvalence et initiative

Ce poste est à temps plein à raison de 37,5 heures par semaine

Salaire : entre 16 $ et 17 $ de l'heure (selon la politique salariale de l’AFY)
Faites parvenir votre lettre de présentation ainsi que votre curriculum vitae 
au plus tard le 14 mars à l’attention de :

Isabelle Salesse, coordonnatrice 
Service d’orientation et de formation des adultes (SOFA) 
Association franco-yukonnaise 
302, rue Strickland, Whitehorse (Yukon) Y1A2K1 
Télécopieur: (867) 668-3511 
francoyk@yknet.yk.ca

*  r »
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L'enfant au tambour.Photo : Marie-Hélène Comeau

Les jeunes de La garderie du petit cheval blanc écoutent avec ferveur des musiciens venus 
les divertir. En février, en l’honneur du festival de musique Frostbite et du Rendezvous, des 
activités musicales ont eu lieu à chaque semaine à la garderie.

OFFRE D’EMPLOI
A g en t/ag en te  de s e rv ic e  à  la c lie n tè le , S e rv ice s  Yukon
poste bilingue
Ministère des Services aux collectivités
N° de concours : 02-AR07-21 Date de clôture : 3 mars 2003
Salaire annuel : 38 103 $ -  43 754 $

Le/la titulaire du poste est responsable de fournir des services de qualité à la clientèle composée des 
membres du public et d’autres groupes nécessitant des services gouvernementaux et de l’information. Il/elle 
fournira ces services au comptoir en personne, ainsi que par téléphone, par télécopieur et par courrier.

Le candidat/la candidate idéal(e) possède une vaste expérience de service à la clientèle dans un milieu très 
achalandé, de préférence dans un contexte de réglementation, et de l’expérience à effectuer des opérations 
financières, entre autres par paiement direct, carte de crédit ou argent comptant, et à faire le rapprochement des 
comptes. Le candidat/la candidate doit aussi posséder de l’expérience en traitement de textes avec le logiciel 
Microsoft Word.

Les candidats/candidates à ce poste doivent pouvoir communiquer dans les deux langues officielles, soit le 
français et l’anglais.

Une liste de candidatures, valide pour un an, sera établie à partir des offres de services soumises, 
pour permettre de combler toute vacance similaire éventuelle dans le même ministère et au même 
endroit.

Pour obtenir de plus amples renseignements sur ces postes, communiquez avec Terry Vold, 
gestionnaire, Services Yukon, à l’adresse terrv.vold@aov.vk.ca

Pour en savoir plus sur l’emploi, veuillez consulter le site www.emDlovment.aov.vk.ca

On donnera préférence aux résidents/résidentes du Yukon pour tout poste à combler dans la fonction 
publique du Yukon.

Le gouvernement du Yukon souscrit à l’équité en matière d’emploi.

Les demandes d’emploi et les curriculum vitæ doivent parvenir à la Commission de la fonction 
publique au plus tard à 17 h le jour de la date de clôture.

Les personnes intéressées devront démontrer clairement dans leur demande d’emploi ou dans leur curricu­
lum vitæ qu’elles ont les compétences requises pour le poste, car la liste des noms retenus sera établie en 
fonction des renseignements fournis. L’énoncé de qualités et la description de tâches sont affichés sur le site 
Web du gouvernement et distribués sur demande par la Commission de la fonction publique.

Nous rem ercions les personnes qui postulent. Nous com m uniquerons seulem ent avec les personnes  
dont nous aurons retenu la candidature pour exam en plus poussé.

Veuillez soumettre votre candidature à l’adresse suivante : 
G ouvernem ent du Yukon 
Commission de la fonction publique 
C.P. 2703  
2071, 2 ‘ Avenue  
W hitehorse (Yukon) Y 1 A 2 C 6  
Téléphone : (867) 6 6 7 -56 53  
Télécopieur : (867) 6 6 7 -57 55  
Courriel : resum e@ gov.yk.ca

Hbkon
Commission de la fonction publique

Consultez
L’ANNUAIRE DES SERVICES 
EN FRANÇAIS DU YUKON, 
l’outil indispensable 
pour faire de bonnes affaires!

A  F Y

OFFRE D’EM PLO I
DIRECTION GÉNÉRALE par intérim de 

L’ASSOCIATION FRANCO-YUKONNAISE (AFY)

M andat :
. Coordonner la réalisation du programme annuel et des objectifs de l’AFY 
. Assurer la saine gestion des ressources financières, humaines et matérielles 
Coordonner la rédaction de projets spéciaux et la diversification financière 

. Assurer l’exercice du pouvoir démocratique de la communauté 

. Agir comme personne ressource pour le CA, le comtié de gestion, la table de 
concertation et le personnel (environ 20 employé(e)s)

Être le chef de file dans la négociation des ententes Canada-communauté 2004-2009 
. Faire les représentations auprès des gouvernements pour qu’ils respectent leurs 
obligations constitutionnelles
. Favoriser les partenariats avec les secteurs communautaire, privé et gouvernemental 
. Assurer le positionnement stratégique sur la scène locale, territoriale et nationale

Profil recherché :
. Expertise en gestion (minimum de 5 ans)
. Esprit de leadership, analyse, synthèse et organisation 
. Expérience en négociation 
. Maîtrise du français et de l’anglais
, Connaissance du milieu minoritaire et du développement communautaire 
Diplôme d’études universitaires dans un champ de spécialisation appropriée

Description détaillée disponible sur demande

Conditions de travail : Salaire de 50 000 $ à 60 000 $ selon les qualifications. Poste par 
intérim de juin 2003 à août 2004. Temps plein.

Faire parvenir votre lettre de présentation ainsi qu’un curriculum vitae au plus tard 
le 17 mars 2003 à : Direction générale par intérim, Association franco-yukonnaise, 302 
rue Strickland, Whitehorse (Yukon) Y1A 2K1, Télécopieur : (867) 668-3511, 
francoyk@yknet.yk.ca

Fédération
Franco-TéN O ise

Offre d’emploi
DIRECTEUR OU DIRECTRICE GENERAL(E)

Caractère : Plein temps, contrat de trois ans.

Lieu : Yellowknife, Territoires du Nord-Ouest.

Mandats :
• Assurer la gestion des ressources humaines et financières de la 

F.F.-T. ;
• élaborer et actualiser la programmation de la F.F.-T. ;
• coordonner l ’ensemble des activités de la F.F.-T. ;
• conseiller les instances démocratiques de la F.F.-T. ;
• maintenir d ’étroites relations avec les composantes associatives 

de la communauté franco-ténoise ;
• représenter celle-ci auprès des gouvernements et du public ;
• œuvrer au développement harmonieux et à long terme de la 

communauté franco-ténoise dans son ensemble.

Qualités et aptitudes requises :
• Détenir une solide expertise en matière de gestion ;
• afficher des qualités de leader, de l’entregent, de l’empathie ;
• maîtriser le français et l ’anglais, tant écrits que parlés ;
• posséder un diplôme universitaire de premier cycle.

Conditions de travail : Entrée en fonction le lCTjuin ;
rémunération à déterminer en fonction de l’expérience et de l’expertise ;
environ 50 heures par sem aines.

D épô t d e s  o ffres  de  se rv ice  : le 27 fév rie r 2003 :
aux soins de Daniel Lamoureux, 

directeur général Fédération Franco-TéNOise 
Casier postal 1325, Yellowknife NT 

X1A2N9

p a r  té lé co p ieu r : 867-873-2158 
p a r  c o u rrie l  : fft@ franco-nord .com  
e n  p e rso n n e  : 5016, 4 8 e rue, Yellow knife.

mailto:terrv.vold@aov.vk.ca
http://www.emDlovment.aov.vk.ca
mailto:resume@gov.yk.ca
mailto:francoyk@yknet.yk.ca
mailto:fft@franco-nord.com
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M  Défense National 
nationale Defence

JE CHERCHE :

ËUNE CARRIÈRE QUI H
ME MENERA LOIN 9

Des recruteurs des Forces canadiennes 
seront bientôt près de chez vous.

Ils seront sur place pour vous renseigner :

• sur les possibilités de carrières 
à temps partiel ou à temps plein 

• sur l’aide financière pour vos études 
• sur la formation spécialisée

Quand : À Whitehorse du 24 février au 1 mars 
Où : Pour un rendez-vous, contactez 

Capt Sloan au Gold Rush Inn 
(867) 668-4500

Ne manquez pas cette occasion de 
découvrir comment une carrière dans 
les Forces canadiennes pourrait vous 
donner le défi que vous recherchez.

DÉCOUVREZ VOS FORCES DANS LES FORCES CANADIENNES.

Canada 1 800 856-8488  
www.forces.gc.ca

Comment le loup a  
appris à hurler

Le Yukon est en voie de se 
tailler une place enviable dans 
le domaine de la sculpture sur 
ne ige . C ’est une  éq u ip e  
yukonnaise qui a rem porté le 
prem ier prix dans la compéti­
tion internationale de sculpture 
sur neige du Carnaval de Q ué­
bec, le sam ed i 8 fév rie r. 
L’équipe a aussi reçu deux prix 
du choix du public

D ona ld  W att, M ich  ael 
Lane et Gisli Balzer ont cons­
truit une pièce intitulée «How 
wolf learn to howl» (Comment 
le loup a appris à hurler). D o­
nald Watt qui en est le concep­
teur , s’est inspiré d’un conte 
écrit en 1999, un jeune de 4e 
année, de l’école Selkirk. «Son

histoire m’a fascinée et j’ai im­
médiatement pensé à ce que je 
pourrais en faire, quand je l’ai 
entendue. Le récit met en scène 
un corbeau, un loup et la lune. 
J ’ai représenté la lune par un 
masque et conservé le loup et 
le corbeau au mode figuratif.»

Les sculpteurs yukonnais 
étaient ex aequo avec l’équipe 
de Belgique. Les juges ont fi­
nalem ent décidé d ’accorder 
deux prem ières places, une 
pour l’abstrait et une pour le 
figuratif. C ’est dans cette der­
nière catégorie que l’équipe 
yukonnaise a brillé.

Le capitaine de l’équipe, 
Donald Watt déclare que lui et 
ses copains n ’ont jamais tra ­

vaillé aussi fort. Le samedi, une 
surprise qui aurait pu mal tour­
ner, les attendait : « Plus de 150 
000 personnes se sont déplacées 
pour venir voir les œuvres. On 
ne v o y a it  q u ’un  m u r de 
gens...im m obiles qui ne pou­
vaient plus bouger en raison du 
nom bre. La sécurité a été obli­
gée d’intervenir pour dégager la 
place publique. Tout le m onde 
est demeuré calme et cela s’est 
bien passé!»

Donald confesse avoir été 
heureux d ’être de l’autre côté 
des cordons de sécurité! Il sou­
haite aussi retourner l’an pro­
chain pour défendre son titre. 

d é c ile /

' m . f :;V:

L’œuvre de l ’équipe yukonnaise Photo : Roch N a don

1 LE CARREFOUR DES AFFAIRES ÉLECTRO NIQ UES 1

/
gazel.ca

•  accès aux nouvelles technologies
•  soutien d'experts-conseils
•  identification de besoins et de solutions stratégiques
•  marketing via Internet

^Communiquez avec Olivier Pellegrin au 668-2663, poste 249 ou sans frais au 1-866-673-SOFA (7632) • 302, rue Strickland, Whitehorse^
’W -------------------------------------------------------

8
A F Y

1 A 1  Développement des Human Resources 
■  t  ■  ressources humaines Canada Development Canada

http://www.forces.gc.ca
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Les deux tiers des travailleurs francophones
à l’extérieur du Québec 

utilisent le français au travail.
Yves Lusignan

Un peu plus des deux tiers des 
travailleurs francophones à 
l’extérieur du Québec utilisent à 
un moment ou à un autre le 
français au travail.

Les statistiques sur le 
Recensement de 2001 portant sur 
la langue de travail indiquent que 
67,4 pour cent des 566 000 
travailleurs francophones faisaient 
une utilisation du français sur les 
lieux de travail.

Le français était la langue 
toutefois la plus souvent utilisée 
par seulement 40,1 pour cent de 
ces travailleurs, alors que 27,4 
pour cent utilisaient le français de 
façon régulière.

C ’est la première fois que 
Statistique Canada interroge les 
Canadiens sur la langue parlée au 
travail. Il est donc impossible de 
comparer les résultats avec les 
précédents recensements. Il est 
aussi difficile de savoir 
précisément ce que veut dire une 
utilisation «régulière» de la langue 
française au travail, par opposition 
à une utilisation «le plus souvent». 
Selon Jean-Pierre Séguin de 
Statistique Canada, «le plus 
souvent» fait référence à la langue 
prédominante au travail, alors que 
«régulièrement» indique qu’on 
utilise le français «assez souvent».

L’utilisation du français était la 
plus répandue chez les travailleurs 
du Nouveau-Brunswick, alors que
75,8 pour cent des 135 000 
travailleurs francophones 
utilisaient le français le plus 
souvent au travail et 16,5 pourcent 
régulièrem ent. Le tiers des 
travailleurs francophones de cette 
province disaient utiliser l’anglais 
le plus souvent au travail.

L’utilisation du français au tra­
vail était la moins répandue chez 
les travailleurs francophones de la 
Colombie-Britannique. Seule­
ment 9,7 pour cent travaillaient le 
plus souvent en français, alors que 
20,3 pour cent utilisaient 
régulièrement le français. Pas 
moins de 92,9 pour cent des 
travailleurs francophones de la 
province travaillaient le plus 
souvent en anglais.

Le français au travail n’est pas 
très courant chez les travailleurs 
francophones des provinces de 
l’Ouest. Au Manitoba, 22 pour 
cent ont déclaré travailler le plus 
souvent en français et 27 pour cent 
régulièrement en français. En

comparaison, 81,5 pour cent des 
travailleurs Franco-Manitobains 
utilisaient le plus souvent l’anglais 
au travail.

En Saskatchewan, 13,7 pour 
cent travaillaient le plus souvent en 
français et 18,4 pour cent 
utilisaient le français régulière­
ment. Ils étaient par contre 88,1 
pour cent à utiliser le plus souvent 
l’anglais au travail.

En Alberta, 11,3 pour cent des 
francophones utilisaient le plus 
souvent le français au travail et
22.1 pour cent utilisaient cette 
langue de façon régulière. Ils 
étaient 91,7 pour cent à utiliser le 
plus souvent l’anglais.

En Ontario, 34,6 pour cent des 
289 000 travailleurs francophones 
utilisaient le français le plus 
souvent au travail et il y en avait 
autant (34,3 pourcent) qui disaient 
utiliser le français de façon 
régulière. Les travailleurs franco- 
ontariens travaillaient le plus 
souvent en anglais, dans une pro­
portion de 74,8 pour cent.

En Atlantique, l’utilisation du 
français au travail par les 
travailleurs francophones varie 
d ’une province à l’autre. En 
Nouvelle-Ecosse, 35,6 pour cent 
des francophones ont travaillé le 
plus souvent en français en 2001, 
alors que 28,9 pour cent ont 
indiqué travailler régulièrement en 
français. Ils étaient 70,4 pour cent 
à utiliser le plus souvent l’anglais 
au travail.

A l’Ile-du-Prince-Edouard,
29,9 pour cent des travailleurs 
francophones utilisaient le plus 
souvent le français au travail, alors 
que 27,4 pour cent disaient utiliser 
le français de façon régulière. Ils 
étaient 73,8 pour cent à utiliser 
surtout l’anglais au travail.

A Terre-Neuve et Labrador,
24.2 pour cent des travailleurs 
francophones utilisaient surtout 
leur langue maternelle au travail, 
alors que 23,4 pour cent disaient 
en faire une utilisation régulière. 
Us étaient quand même 77,1 pour 
cent à utiliser l’anglais le plus 
souvent au travail.

Dans les trois territoires, 
l’utilisation du français au travail 
est très faible. Au Yukon, 19,4 pour 
cent des francophones utilisaient le 
plus souvent le français, alors que 
25,7 pour cent en faisaient une 
utilisation régulière. Pas moins de 
86,1 pouf cent disaient utiliser le 
plus souvent l’anglais.

Dans les Territoires du Nord- 
Ouest, 16,4 pour cent des 
travailleurs francophones parlaient 
le plus souvent français au travail 
alors que 24,7 pour cent utilisaient 
régulièrement leur langue mater­
nelle. Ils étaient 85,6 pour cent à 
utiliser le plus souvent l’anglais au 
travail.

Finalement au Nunavut, à peine 
9,1 pour cent des francophones 
travaillaient le plus souvent en 
français. Toutefois un très fort 
pourcentage, 40,1 pour cent, 
utilisaient néanmoins réguliè­
rement le français. Ils étaient 89,4

pour cent à utiliser le plus souvent 
l’anglais au travail.

L’utilisation du français au tra­
vail varie selon les métiers et les 
professions. En enseignement, où 
travaillent près de 9 pour cent 
Ades francophones à l’extérieur 
du Québec, 81 pour cent des 
travailleurs francophones 
utilisaient le plus souvent le 
français. Ils étaient 79 pour cent

dans les services gouver­
nementaux, et 70 pour cent dans 
les secteurs de la santé et des 
services sociaux à travailler 
surtout en français. Les 
travailleurs francophones qui 
euvraient dans les secteurs de la 
pêche et du piégeage utilisaient 
le plus souvent le français au 
travail dans une proportion de 
91 pourcent.

La diffusion des idées fr a n co p h o n e s  
www.journaux.apf.ca

1 1
L cwenâtm g i lide ta v ie /
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L'Association des Guides franco-canadiennes 

tient à remercier rengagement personnel et 

bénévole de tous ceux et toutes celles 

qui contribuent à l'accueil et 

l'épanouissement des jeunes filles 

au sein du mouvement guide francophone.

GUIDES
FRANCO-CANADIENNES

www.franco.ca/guidesfrancocanadiennes

1 800 725-6007

http://www.journaux.apf.ca
http://www.franco.ca/guidesfrancocanadiennes
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tournoi de ski bien

Le samedi 15 février, une 
des courses les plus populaires 
parmi la série de courses du 
club Grey Mountain Lions a eu 
lieu au lac Marsh. Plus de 350

fem m es sé n io r  10 km , 
Stéphanie Burchell se place 7e. 
Dans la catégorie hommes maî­
tre 120 km, M arc Champagne 
s’est placé 3e et David Gendron

5e et chez les hommes maître 
III, Edmond Ruest a fini en 3e 
place.

personnes on t partic ipé  au 
tournoi de ski de fond Marsh 
’.ake Loppet qui s’est déroulé 
ur le lac, derrière la station de 
lompiers de Judas Creek.

Voici quelques-uns des 
athlètes qui se sont démarqués:

En première place, on re­
trouve Pierre-Olivier Bédard 
dans la catégorie garçons ju­
nior 10 km , Sam Reimer chez 
les garçons juvéniles 10 km, 
Alain Masson chez les hommes 
sé n io r  20 km , M an o n  
Desforges chez les femmes 
maître 110 km, Christine Mar­
chand chez les femmes maître 
II 20 km  et A nn ie-C laude 
Gaudet chez les femmes sénior 
20 km. Dans cette même ca­
tégorie, Edith Bélanger et sa 
soeur Karine se sont placées 3e 
et 5e respectivement.

Chez les femmes maître II 
10 km, on retrouve M arilynn 
Bourque en 3e place et chez les

AVIS DE NOMINATION

William B. Chambers

Le président-directeur général de CBC/Radio- 
C anada, R o be rt R a b in o v itc h , est heureux 
d ’annoncer la n o m in a tio n  de M . W illia m  B. 
C ham bers au pos te  de v ice -p ré s id e n t, 
Communications.

M . Chambers possède une vaste expérience de 
tou s  les aspects des c o m m u n ica tio n s  et des 
affaires publiques, tan t dans le secteur privé que 
public. Jusqu’à tou t récemment, il avait occupé 
divers postes au niveau de la haute direction chez 
M illward Brown Goldfarb, auparavant G oldfarb 
C o n su lta n ts , ta n t  au pays q u ’à l ’ é tranger. 
Auparavant, il avait travaillé pour le compte des 
Compagnies Molson Limitée, d ’abord comme 
directeur, Affaires publiques, puis comme vice- 
président, Affaires corporatives. De 1984 à 1988, 
il a fa it partie du Cabinet du ministre fédéral des 
Affaires étrangères, notamment à titre de chef de 
Cabinet et de porte-parole officiel.

T itu la ire  d ’un B. Sc. de l ’Université Concordia, 
M . Chambers détient également un International 
MBA de l’École européenne des affaires (EAP) à 
Paris. En o u tre , il a suivi le p ro g ra m m e  de 
form ation  des cadres supérieurs de la W harton  
School, Université de Pennsylvanie.

CBC/Radio-Canada, le ra d iod iffuse u r pub lic  
n a tio n a l du Canada, ouvre des perspectives 
rég iona les et cu ltu re lles  diverses dans la vie 
q u o tid ie n n e  des Canad iens en fra n ça is , en 
anglais et dans h u it langues autochtones. Elle 
re jo in t les Canadiens au moyen de h u it réseaux 
nationaux de radio et de télévision, de ses sites 
W eb c o m p le ts , de ses s ta t io n s  loca les  et 
régionales et de ses stations affiliées, ainsi que de 
ses propres chaînes spécialisées.

Squash à Victoria
Un jeune de W hitehorse, M. Julien Revel a gagné le prix 

de consolation final lors du tournoi de squash Pacific Northwest 
Junior qui avait lieu à Victoria, la fin de semaine du 15 février. 
Cent quatre-vingt seize sportifs de la raquette se sont affrontés 
amicalement pendant tout le week-end.

CRTC

H t  le crtc veut vos commentaires Canada
Le CRTC a reçu de Saskatchewan Communications Network Corporation, 
(SCN), une demande visant à ajouter son signal (CSCN-TV) aux listes de 
services par satellite admissibles. Pour de plus amples renseignements, 
veuillez consulter l'avis public. EXAMEN DE LA REQUÊTE: SCN, 2440, 
rue Broad, 3e étage, Régina (Sask.). Vos observations écrites doivent 
parvenir à la Secrétaire générale, CRTC, Ottawa (Ont.) K1A 0N2; doivent 
être reçues par le CRTC au plus tard le 13 mars 2003; et DOIVENT inclure 
la preuve qu'une copie a été envoyée au requérant. Vous pouvez 
également soumettre vos observations par fax au (819) 994-0218 ou par 
courriel au: procedure@crtc.gc.ca. SCN peut déposer une réplique écrite à 
toute observation reçue. De telles répliques doivent être déposées auprès 
du CRTC, et copie doit en être signifiée à la personne qui a présenté les 
observations, AU PLUS TARD LE 28 mars 2003. Pour plus d’information: 
1-877-249-CRTC (sans frais) ou Internet: http://www.crtc.gc.ca. Document 
de référence: Avis public CRTC 2003-4.

I  I  C °nseil de la radiodiffusion et des Canadian Radio-television and 
■ ▼ H  télécommunications canadiennes Télécommunications Commission

Vous pouvez bénéficier d'une aide financière. Des 

prêts susceptibles de rem ise sont offerts pour 

am élio rer la salubrité, la sécurité e t l'accessibilité de 

la résidence principale du bénéficiaire, dans le cadre 

des program m es suivants:

PROGRAMMES:
• Programme d'aide à la remise en état des logements
• Programme d’aide à la remise en état des logements 

pour les personnes handicapées
• Logements adaptés: aînés autonomes
• Programme de réparations d'urgence

Pour obtenir plus d’informations et connaître 

les critères d'admissibilité, veuillez téléphoner 

au bureau SCHL de Whitehorse:

(8 67 ) 633-7530 ou 
Sans frais I -  800-331-8794

AU COEUR DE L’HABITATION

Canada

IDE DES TI NÉE AUX 

MÉNAGE S  À FAIBLE 

REVENU AU Y UK ON

É V IT E Z
LA C O R V É E  DE 

C H E R C H E R !

INSCRIVEZ-VOUS DANS 
L’INDEX DES SERVICES  

EN FRANÇAIS!

CONSULTEZ L'INDEX DES 
SERVICES EN FRANÇAIS
et le tour est joué!

DITES AUX ANNONCEURS
que vous avez obtenu leur nom 
dans l'Index des services en 
français de l 'A u ro re  boréa le.

UN MOYEN EFFICACE de faire 
connaître vos services!

UN des outils LES PLUS UTILISÉS!
UNE des annonces LES PLUS LUES!

Renseignements, Odette 
667-2931

aurorebQyknet.yk.ca

COURS 
À NB PAS MANQUER !

» IV I
Faire son site Web Anglais langue seconde
Le lundi 3 mars
de 18h 30 à20h30,
au 302, rue Strickland. Coûts : 25 $

Les mercredis du 5 mars 
au 14 mai de 19 h à 21 h, 
au 302, rue Strickland.Coûts : 90 $

Les lundis 10 et 17 mars 
de 19 h à 21 h,
au 302, rue Strickland. Coûts : 35 $

Initiation à l’astronomie
Le mardi 4 mars 
de 19 h 30 à 21 h 
au 302, me Strickland. Coûts : 15y

Les jeudis du 6 mars au 15 mai 
de 19 h à 21 h,
au 302, rue Strickland.Coûts : 85 $

Inscrivez-vous 
avant le 26 février 

au 668-2663 poste 223

\ ( i k D i t
Éducation T

Bureau des technologies d'apprentissage 
Office of Leaming Technologies

o  FA

Bibliothèque publique de Whitehorse
2071, 2' Avenue, 667-5239

Visitez notre site Web : www.gov.yk.ca/depts/community/libraries 
Jetez un coup d’œil à notre catalogue : www//yukia.yk.net

Du lundi au vendredi : de 10 h à 21 h; sam edi : de 10 h à 
18 h; dimanche: de 13 h à 21 h.

Livres, vidéos, accès à Internet et cours gratuits, revues, journaux, livres 
parlants, livres à gros caractères, cédéroms, livres en français et multilingues 
et collection sur le Nord. DE PLUS, programmes pour les enfants, lectures 
publiques, visites guidées, service de référence, documentation sur les 
premières nations, services en français et location de matériel audiovisuel. La 
carte de prêt est gratuite si vous avez une pièce d’identité du Yukon. La carte 
est valable dans toutes les bibliothèques publiques du Yukon.
Semaine de la liberté de lecture du 23 février au 1*r m ars
Il y a maintenant dix-huit ans, le Bookand Periodical Council fo r  Freedom 
o f Expression créait la Semaine de la liberté de lecture afin d’attirer l’attention 
sur la censure des écrits au Canada et ailleurs dans le monde.
Cette année, les bibliothèques publiques, les maisons d ’édition, les 
distributeurs, les libraires, les éducateurs, les écrivains et les lecteurs 
respecteront la Semaine de la liberté de lecture partout au pays du 23 février 
au lCT mars. Cette semaine particulière offrira aux Canadiens l’occasion de 
faire le point sur les questions de liberté intellectuelle qui touchent notre 
collectivité, notre territoire, notre pays et d’autres pays.
À l’occasion de la Semaine de la liberté de lecture, la bibliothèque publique 
de Whitehorse présentera une exposition sur les livres mis à l’index et de 
l’information sur la censure. Passez à la bibliothèque jeter un coup d’œil à 
cette exposition et en apprendre davantage sur la Semaine de la liberté de 
lecture.
Rencontre des écrivains et écrivaines le mardi 4 m ars
Une rencontre des écrivains et écrivaines aura lieu le mardi 4 mars prochain 
à 19 h 30 dans les salles de réunion de la bibliothèque publique de Whitehorse. 
Cet événement se veut une occasion informelle de partage d’information à 
l’intention des écrivains et écrivaines du Yukon (et de ceux et celles qui 
souhaitent le devenir) et de leurs associations. Célébrez les récents succès 
de la communauté littéraire et prenez connaissance des projets en cours. 
Cette rencontre des écrivains et écrivaines est commanditée par les 
bibliothèques publiques du Yukon et le Conseil de la bibliothèque publique 
de Whitehorse.

Yukon
Community Services 
Services aux collectivités

mailto:procedure@crtc.gc.ca
http://www.crtc.gc.ca
http://www.gov.yk.ca/depts/community/libraries
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La saison du ski à Kluane : des pistes
pour tous les goûts

Il est sans doute fort plai­
sant de skier en décembre muni 
de lampes frontales pour éclai­
rer la piste, mais tous les skieurs 
de fond, sauf ceux qui possè­
den t une form e physique à 
toute épreuve, sont probable­
m ent heureux de réaliser que 
les mois les plus noirs de l’an­
née sont m aintenant derrière 
nous. A la mi-février, la lumière 
du jour dure trois heures et 
demie de plus qu ’au solstice 
d ’hiver. Le soleil commence à 
émettre de la chaleur et reste 
un peu plus longtemps chaque 
jour au-dessus des montagnes. 
N ous voici arrivés à un m o­
m ent de l’année où nous com ­
mençons à penser à nous attar­
der nous-mêmes un peu plus 
longtemps à l’extérieur. Alors, 
pourquoi ne pas en profiter et 
partir sur une des pistes de ski 
de fond du parc, en prenant 
soin d ’em porter quelque chose 
à se mettre sous la dent.

Dans le Parc national et 
la réserve de parc national 
Kluane, vous trouverez des pis­
tes convenant à votre niveau 
d ’habileté, que vous soyez dé­
butants ou chevronnés. Les pis­
tes les plus faciles d ’accès sont 
damées et tracées tout au long

de l’hiver, en fonction de l’état 
de la neige.

Si vous êtes débutant, 
vous aimerez, entre autres, la 
piste de 5 km de Dezadeash et 
les « boucles » de 7 km du lac 
Kathleen. Ces pistes aux pen­
tes douces, passant en lacets à 
travers des forêts claires de 
peupliers et d ’épinettes, vous 
offrent des points de vue sur la 
rivière ou sur le lac tout le long 
du chemin. Prenez tout votre 
temps et observez les traces des 
animaux dans la neige fraîche!

La piste St. Elias convien­
dra bien aux skieurs de niveau 
intermédiaire. Vous trouverez 
quelques montées escarpées et 
des virages en descente dans la 
prem ière partie du parcours, 
mais vos efforts seront large­
m en t réco m p en sés  p a r les 
points de vue magnifiques qui 
vous attendent en descendant 
la vallée du lac St. Elias. Le 
parcours de 7,6 km aller-retour 
qui mène au lac comprend des 
zones sujettes aux avalanches.

Les skieurs de niveau in­
term édiaire ou avancé pour­
ront parcourir la piste Auriol 
qui comprend deux boucles. La 
petite boucle de 9 km traverse 
la forêt et vous offre des points

Appel de can d id atu re
Le groupe des femmes francophones du Yukon Les EssentiElles est 

à la recherche d’une personne pour la coordination du Partenariat commu­
nauté en santé (PCS)

Profil recherché :
Formation universitaire en sciences sociales ou sciences de la santé 
Bonne connaissance du milieu de la santé
Bonne connaissance de la francophonie yukonnaise et canadienne
Excellente connaissance du français et de l'anglais
Expérience dans la coordination de groupe
Adhérer à la mission, la vision et les valeurs des EssentiElles.
Fonctions :
Organiser les rencontres du PCS 
Consolider le réseau local
Assurer la représentation auprès des gouvernements et médias 
Collaborera la rédaction d’un plan stratégique pour le PCS 
Élaborer un plan de communication pour le PCS 
Développer un modèle pour la structure de gouvernance (PCS)
Rédiger des demandes de financement 
Superviser les employés 
Rédiger les rapports 
Modalités :
Durée : du 5 mars au 31 mai 2003 
Salaire selon les qualifications.

Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae et lettre d’intention avant 
le 28 février 2003 à 12 h (midi) à l’attention de :

Flo LeBlanc, Présidente 
Les EssentiElles 
302, rue Strickland 
Whitehorse (Yukon)
Y1A2K1

Pour plus d ’information contacter Sandra ou Isabelle au 
(867) 668-2636 ou elles @yknet.ca

de vue sur les sommets m onta­
gneux et sur les vallées en con­
trebas. L’autre boucle de 15 km 
m o n te  ju s q u ’en m ilie u  
subalpin. Là, vous pourrez ad­
m ire r le p a n o ra m a  m o n ta ­
gneux de la chaîne Auriol qui 
s’élance au-dessus des vallées 
des r iv iè re s  S h ak w ak  et 
Dezadeash. La m ontée com ­
porte quelques passages escar­
pés et la descente vous réserve 
quelques virages à grande vi­
tesse.

Les skieurs les plus tém é­
raires pourron t entreprendre 
un périple de 4 à 5 jours sur la

piste C ottonw ood, de 83 km à 
l’aller, qui traverse deux cols de 
haute m ontagne. Parcourir à 
skis cette piste vous perm ettra  
de découvrir les paysages d ’hi­
ver moins fréquentés du parc. 
Vous pouvez y accéder par le 
lac Kathleen ou par le chemin 
M ush Bâtes. La piste n ’est ni 
damée ni tracée et il vous fau­
dra un permis pour y cam per 
la nuit.

Alors, pourquoi ne pas 
célébrer le retour du soleil en 
parcourant à skis une des pis­
tes de Kluane? Avant votre dé­
part, procurez-vous une b ro ­

chure sur le ski de fond au C en­
tre des visiteurs et vérifiez, le 
jour mêm e, l’état des pistes et 
les risques qui peuven t vous 
a ttendre  en lisant les inform a­
tions constam m ent mises à jour 
sur le site Web du parc : h ttp :/ 
/parkscan.harbour.com /kluane/ 
recreation/skireport.h tm

Nous recherchons des bé­
névoles!

Vous aim eriez aider à da­
m er et à tracer les pistes de ski? 
C o m m u n iq u e z  avec  B rian  
Bakker au bureau des pistes :

(867) 634  2 3 2 9 , poste
262

Nouvelles Obligations 
d'épargne du Canada
un excellent mode d'épargne, c'est garanti.
•Le ministre des Finances peut mettre fin à la vente des obligations en tout temps.

C'est le moment ou jamais d'acheter les Nouvelles Obligations d'épargne 
du Canada. Elles sont un excellent choix pour les REER et jouissent de 
l'entière caution du gouvernement du Canada.

L'Obligation à prime du Canada est encaissable une fois l'an alors que 
l’Obligation d'épargne du Canada peut être rachetée en tout temps

Le dernier délai des cotisations REER étant le 3 mars 2003, les achats 
d’obligations doivent avoir lieu au plus tard à cette date afin de recevoir 

un reçu officiel pour la déclaration de revenus 2002. Les achats en ligne 
ou par téléphone avec paiement par chèque doivent être effectués au plus 
tard le 24 février 2003.

Les porteurs d'obligations sont priés de noter qu'à partir du 1”  mars 2003 
les Obligations à prime du Canada de l'émission 13 porteront les taux 
susmentionnés

Achetez vos titres à votre institution bancaire ou financière, en ligne ou 
par téléphone*

Pour acheter d irectem ent consultez w w w .oec.g c.ca ou 
composez 1 888 773 -9999.

http://www.oec.gc.ca
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Grille horâire-+é(é
Semaine du 21 au 27 février 2003

S e m a in e 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11 h00 11h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC Kicarao L Heure au Midi Variées jCinéma variées Variées Variées Variées Variées Variées Variées Ce soir Variées Variées

RDI V L'Irak En Santé L'Heure du 
Midi

|Le Québec en direct L'Ontario en direct L'Ouest en direct /  V 
Irak surveillance

Le Journal 
RDI

Le Journal 
de France

Le Journal RDI Variées Capital
actions

Le Monde Variées

TV5 Variées Variées Variées Variées Variées Variées jVariées Variées V L'hebdo Variées Variées Variées La cible Variées Le Journal 
de France

Pyramide variées

TVA Michel
Jasmin

45 Le TVA midi Dans la mire.com / V  
TVA en directcom

La vie... /  45 Boutique 
TVA

Hop la vie) Les feux de l'amour Top
modèles

Le 17 heurtIS Le TVA 18 
Heures

Ultimatum variées Star
Académie

21 FEV 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01h30
SRC La Fureur Zone libre "L'orphelinat 

d'Huberdeau"
Le Téléjoumal/ Le 
Point

Nouvelles
sports

"Peut-être" (Fant,'98) Jean-Paul Belmondo, |:50 Hors d'ondes 
Romain Duris.

RDI Grands Rep. "Fripes 
autour du monde"

Le Téléjoumal/ Le 
Point

America "Meurtre en 
prison"

L'Irak sous 
surveillance

Le Téléjoumal/ Le 
Point

[Grands Rep. "Fripes I 
autour du monde"

[Capital
actions

Griffe Le Journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Thalassa "Escale 
en Nouvelle-Angleterre"

Rideau de feu 35 Douce France 35 Écrans 
du monde

|TV5joumal|
yPassepArt

145 Vivement dimanche! [:15 Vivement 
dimanche prochain

15 Homme 
sauvage

45 TV5 
l'invité

ITV5 le jo u rn a l/: 15 On I 
a tout essayé

TVA "L'enfance retrouvée" (Psy,2000) Jamey 
Sheridan, Mercedes Ruehl.

Le TVA Je regarde, moi non 
plus

"A la poursuite d'octobre rouge" (Drame,'90) Alec Baldwin, Sean 
Connery.

Infopubli-
cité

C h itC hat Le canal 
nouvelles

22 FEV 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11 hOO 11 h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30
SRC bntants du 

feu
Robinson 
Suisse 2/3

L Heure du 
Midi

L Histoire sans fin" (Fant,'84) Barret Oliver, 
|Noah Hathaway.

Mots et 
|maux

L'Accent Culture-
choc

Adrénaline Téléjour­
nal

Justice Hockey Toronto vs 
(Montréal

RDI Le Journal 
RDI

Entrée des 
artistes

L'Heure du 
Midi

jEnjeux Vivre ici La Semaine verte Impact La Facture Griffe Le Journal 
de France

Le Journal 
RDI

Le Monde Histoires
oubliées

Culture-
choc

Le Journal 
RDI

La Facture

TV5 Va savoir Décou­
verte

TV5joumal
M sF.Parler

La vérité Reflets Sud Soccer Équipes à communiquer FFF Journal
Suisse

Stade
Africa

Journal
Belge

Bourlin­
gueur

Biblio-
theca

Le Journal 
de France

Ombre et 
lumière

Ecrans du 
monde

TVA Vins et 
fromages

l-D maison
acrylique"

"Douche en Fleurs,
jardins

Via TVA Boutique TVA Infopubli-
clté

Visez dans 
le mille!

Familles... "Meurtre A Malibu" (Police,'90) Andrew 
Stevens, Peter Falk.

Le TVA 18 
Heures

"Le petit m< 
emprunteur

:>nde des
•s" (Corn,'97i __________

22 FEV 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 t9h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01hOO 01 h30
SRC I 6h00 Hockey Maple Leafs de Toronto vs 

Canadiens de Montréal LNH Site: Centre Bell |
Téléjour- Maison-Blanche "Au
nal Icommencement" 2/2

Nouvelles sports /:55 "Fantômes du Mississippi" (Drame,'96) Whoopi 
iGoldberg, Alec Baldwin.

[45  Hors d'ondes

RDI Am erica "Les enfants 
publiés de la Colombie"

Téléjour­
nal

L'Epicerie Grands Rep. "Les 
échecs de la C.I.A."

Zone libre Téléjour­
nal

Vivre ici Enjeux Téléjour­
nal

iLa Facture ICulture-
choc

Bulletin 
des jeunes

La Semaine verte

TV5 16h30
Écrans

La 28e nuit des César La 28ème édition des César diffusée 
en direct du Théâtre du Châtelet.

TV5 le 
journal

d. L'Avocate Un homme prend 
l'avocate en otage lors d'un procès. |

Thalassa Arte
reportage

35 Ombre 
et lumière

Faxculture

TVA l5h30"Le 
petit mo..

"La matrice" Un néo-fanatique d'ordinateurs se retrouve dans un monde 
virtuel. (Science fiction, 1999) Keanu Reeves, Laurence Fishbume.

Le TVA /:55 "La dernière cavale" (Police.'97) Vincent Gallo, 
Kiefer Sutherland.

10 Infopublicité : 10
Publicité

40 Le canal nouvelles

23 FEV 08h00 08h30 09h00 09h30 10h00 10h30 11h00 11 h30 12h00 12h30 13h00 13h30 14h00 14h30 15h00 15h30 16h00 16h30

SRC Mon ange L'Heure du 
Midi

La Semaine verte [Second
Regard

[Charette, direct Rencontres avec 
vedettes, artistes et intellectuels.

Aventure 
de la télé.

Les Belles Histoires
"La Liste Noire"

|5 s u r5 Téléjour­
nal

Découverte La quete 
|de l'immortalité"

La Soirée 
des Jutra

RDI Le Journal 
RDI

Justice L'Heure du 
Midi

L'Epicerie IRDI en direct Justice L’Accent Griffe Le Journal 
de France

Le Journal 
RDI

Le Monde Aventure 
de la télé.

Second
Regard

Le Journal 
RDI

Maison­
neuve

TV5 Kiosque TV5 le journal /:15 
France Foot

Dites-moi.... Ombre et | 
lumière

Journal
Suisse

Vivement dimanche! Vivement
dimanche..

Journal
Belge

Gour­
mande

Portrait de 
famille

Le Journal 
de France

D'ici et 
d'ailleurs

Pas rêver

TVA 7h00 "Le jour de la 
marmotte" (Corn,'93)

Maman Dion Invité(es): 
Marie-Josée Taillefer.

Évangélis­
ation 2000

Boutique TVA Indus
Media

Infopubli-
cité

Infopubli-
cité

"Des pilotes en l'air" (Com,'91) Cary Elwes, 
Chartie Sheen.

Le TVA 18 
Heures

|Marc Dupré... spécial Star
Académie

23 FEV 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01 h30
SRC I6h30 Soirée des Jutra Téléjour­

nal
Jeux du Canada Nouvelles

sports
"En toute innocence" (Drame,’95) 
Jacob Tiemey, Gêna Rowlands.

45 Hors d'ondes

RDI Zone libre Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

Justice 5 sur 5 Le Téléjoumal/ Le 
Point

Zone libre Téléjour-
nal/Point

L'Accent Entrée des 
artistes

Bulletin 
des jeunes

Griffe Culture-
choc

TV5 16h30 Pas 
rêver

Culture et dépendances Magazine 
littéraire.

TV5 le 
journal

Kiosque L'effet
Dussault

Vivement dimanche! Campus Émission culturelle 
présentée par Guillaume Durand.

L'hebdo Noms de Dieux "André 
Glucksmann"

TVA 16h30 Star Académie "Mercure à la hausse"
Baldwin.

(Police,'98) Bruce Willis, Alec Le TVA/ 45 
Publicité

:10
Publicité

40 infopublicité 50 Le canal nouvelles Le canal nouvelles

24 FEV 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC Auberge chien noir

"Oh Mammy blues!"
Music Hait 2 Le Téléjoumal/ Le 

|Point
Nouvelles
sports

Charette, direct Rencontres avec 
Ivedettes, artistes et intellectuels.

|Le Garage IPolitique fédérale /:40 Hors d'ondes

RDI Grands reportages Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

En Santé Le Canada 
aujourd'hui

[Le Téléjoumal/ Le 
Point

Grands reportages Capital
actions

[Maison- [ 
neuve

Le Journal iJoumal du 
de l'Ouest |Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Vie privée... Portrait de 
famille

TV5 le 
journal

Biblio-
theca

iRideau Rouge Festival d'été de 
Québec

Mort est rousse 05 Reflets Sud La vérité /: 15 La cible

TVA jAnnie et ses hommes Tabou "Rébellion et 
incompréhension"

Le TVA Le grand blond avec 
un show sournois

Michel
Jasmin

:15
Publicité

:50 Infopublicité 50
Publicité

20 Le canal nouvelles Le canal nouvelles

25 FEV 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01 h30
SRC Les Super Mamies Enjeux Le Téléjoumal/ Le 

|Point
Nouvelles
sports

|Découverte jBrio Hors d'ondes

RDI Grands reportages Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

En Santé Le Canada 
aujourd'hui

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Grands reportages Capital
actions

[Maison- | 
neuve

Le Journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Tout le monde.. Nous dévoile le pourquoi 
du succès des stars, des nouvelles modes.

TV5 le 
journal

Temps présent D'ici et 
d'ailleurs

|Envoyé spécial Magazine 
[d'information.

A comm. L'Avocate Un homme prend 
l’avocate en otage lors d'un procès.

Autant
savoir

Palettes La cible

TVA Histoires
[filles

KM/H Caméra
café

Surprise 
sur prise

Le TVA Le grand blond avec 
un show sournois

Michel
Jasmin

:20
Publicité

50 Infopublicité 50
Publicité

:20 Le canal nouvelles Le canal ne>uvelles

26 FEV 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21 h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01h00 01h30
SRC Le P la te a u  jR u m e u rs Mon meilleur ennemi Le Téléjoumal/ Le 

|Polnt
Nouvelles
sports

"Cosmos" (Drame,''96) Audrey Benoît, David La!
_____________

45 Hors d'ondes

RDI Grands reportages Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

En Santé Le Canada 
aujourd'hui

Le Téléjoumal/ Le 
Point

(Grands reportages [Capital
actions

Maison­
neuve

Le Journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 |i6h30 Victoires TV5 le 
journal

Strip-Tease Biblio-
theca

Culture et dépendances Magazine 
littéraire.

jNouvelle vie... Mille et 
une voix

Télé­
tourisme

G our­
mande

La cible

TVA Les poupées russes |jEmma Le TVA Le grand blond avec 
un show sournois

Michel
Jasmin

:20
Publicité

50 Infopublicité 50
Publicité

:20 Le canal nouvelles Le canal ne>uvelles

27 FEV 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01 h30

SRC ...ce soir on joue
Invité(es): Rémy Girard.

Le Coeur découvert Le Téléjoumal/ Le 
Point

Nouvelles
sports

"Le Monstre" (Com,'94) Michel Blanc, Roberto 
Benigni.

50 Hors d'ondes

RDI Grands Rep. "A la
recherche d'AI Quaida"

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

En Santé Le Canada 
aujourd’hui

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Grands Ref
recherche d'

>. "A la 
Al Quaida"

Capital
actions

Maison­
neuve

Le Journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 |i6h30 Campus, le magazine de l'écrit Émission[ 
bjlturelle présentée par Guillaume Durand.

TV5 le 
journal

Écrans du 
monde

Dites-moi.... Invité(es): 
Toots Thielemans

Vie privée, vie publique Faut paa rêver Chronique 
s d'en haut

Arte
reportage

Méditer­
ranée

La cible

TVA Cauchemar d'amour
"Le couple parfait"

Fortier Le TVA Le grand blond avec 
un show sournois

Michel
Jasmin

:20
Publicité

50 Infopublicité 50
Publicité

:20 Le canal nouvelles |Le canal nouvelles

Yukon News
You w ill fînd the English listings in  the 
Yukon News T.V. Guide published every M onday.

Vous retrouverez les canaux en anglais dans le guide 
télé du Yukon News, publié chaque lundi.

Rencontres
L’émission radiophonique n° 1 

de la communauté franco-yukonnaise
Samedi 17 h 5, CBC North et CBUF FM

Sam edi 0  
22 février
Ludovic Gouaillier

Sam edi 
1 mars
Isabelle Plouffe
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Semaine du 28 février au 6 mars
Sem aine 0 8 h 0 0 0 8 h 3 0 0 9 h 0 0 0 9 h 3 0 1 0h 0 0 1 0 h 3 0 1 1 h 0 0 11 h30 1 2 h 0 0 1 2 h 3 0 1 3 h 0 0 1 3 h 3 0 1 4 h 0 0 1 4 h 3 0 1 5 h 0 0 1 5 h 3 0 1 6 h 0 0 1 6 h 3 0

SRC Ricardo L'Heure du Midi Variées Cinéma variées Variées |Va liées Looping Ayoye! Variées jVariées Ce soir Variées Vanées

RDI 7h00
Atlantique

En Santé L'Heure du 
Midi

Le Québec en direct L'Ontario en direct L'Ouest en direct Le Journal 
RDI

Le Journal 
de France

|Le Journal RDI Variées Capital
actions

Le Monde Variées

TV5 Variées Variées Variées Variées Variées Variées Journal
Suisse

Variées Variées Les Zap Journal
IBelge

|La cible Chiffres et 
lettres

Le Journal 
de France

Pyramide Variées

TVA Michel
Jasmin

45 Le TVA iTiidi Dans la mire.com / V 
TVA en directcom

[La vie... /  45 Boutique 
TVA

|Hop la vie! Les feux de l'amour |Top
modèles

Le 17 heures Le TVA 18 
Heures

Ultimatum Variées Star
Académie

28  F E V 1 7 h 0 0 1 7 h 3 0 1 8 h 0 0 18h 30 19h 0 0 1 9 h 3 0 2 0 h 0 0 2 0 h 3 0 21 hOO 21 h 3 0 2 2 h 0 0 2 2 h 3 0 2 3 h 0 0 2 3 h 3 0 2 4 h 0 0 2 4 h 3 0 01 hOO 0 1 h 3 0

SRC Éric Lapointe

RDI Grands Grands
des enfants"

reportages reportages

Point
Le Téléjoumal/ Le 
Point

America "Les enfants 
oubliés de la Colombie"

sports [(Drame,1'97) Sean Bean, Sophie Marceau
Le Canada 
aujourd'hui

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Grands 
reportages

Grands Capital Griffe 
reportages actions

Le Journal Journal du Journal de 
de l'Ouest Pacifique l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Envoyé spécial Douce France TV5 le 
journal

Passep-
Arts

Frères et flics
Maldonne"

i qu
(Drame,*94) Pascal Greggory.

À comm. Écrans du "L'ombre de la Terre" (Drame,’82) Outremers 
monde |Despina Tomazani

La cible

TVA 'Au-delà du viol" (Police,’95) Doug Savant, 
Marilu Henner._________________________

Le TVA Je regarde... Invité(es): "Parties intimes" (Corn,'97) Robin Quivers, 
Michel Jasmin._______ Howard Stem.__________________________

Infopublicité Le canal nouvelles Le canal 
nouvelles

1 M A R 0 8 h 0 0 0 8 h 3 0 0 9 h 0 0 0 9 h 3 0 10h 0 0 1 0h 3 0 11 hOO 11 h 30 1 2 h 0 0 1 2 h 3 0 1 3 h 0 0 1 3 h 3 0 1 4 h 0 0 1 4 h 3 0 1 5 h 0 0 1 5 h 3 0 1 6 h 0 0 1 6 h 3 0

SRC Enfants du 
feu

Robinson 
Suisse 3/3

L’Heure du 
Midi

"L'Intrépide Chevalier Millard" (Fant/95) 
|Kevin Dunn, Christine Lathi.

[Mots et 
maux

L'Accent Culture-
choc

[Adrénaline Un magazine hebdomadaire sur les | 
sports ainsi que sur les activités de plein air.

Téléjour­
nal

Justice [Hockey Vancouver vs I 
Montréal

RDI Le Journal 
RDI

Entrée des 
artistes

L'Heure du 
Midi

Enjeux Vivre ici La Semaine verte Impact La Facture Griffe Le Journal 
de France

Le Journal 
RDI

Le Monde Histoires
oubliées

Culture-
choc

Le Journal 
RDI

La Facture

TV5 Va savoir Décou­
verte

TV5iournal
/iSF.Parier

Continent
Noir

iReflets Sud Soccer Championnat de France Strasbourg vs 
Marseille FFF

Journal
Suisse

Stade
Africa

Journal
Belge

Bourlin­
gueur

Biblio-
theca

Le Journal 
de France

Ombre et 
lumière

École des 
fans

TVA Vins et 
fromages

|I-D maison Fleurs et 
jardins

Via TVA Boutique TVA Infopubli­
cité

Visez dans 
le mille!

Familles... "Columbo: Portrait d'u
Patrick Bauchau, Peter F

n assassin"
:alk.

1 (Police,'89) Le TVA 18 
Heures

"La guerre 
menace fan

des étoiles: 
itôme" (Sci-

La
Fi,'99)

1 M A R 1 7 h 0 0  1 7 h 3 0 1 8 h 0 0 18h 3 0 1 9 h 0 0 1 9 h 3 0 2 0 h 0 0 2 0 h 3 0 21 hOO 21 h 3 0 2 2 h 0 0  2 2 h 3 0 2 3 h 0 0 2 3 h 3 0 2 4 h 0 0 2 4 h 3 0 0 1 hOO 01 h 3 0

SRC [i6h00 Hockey Canucks de Vancouver vs 
Canadiens de Montréal LNH Site: Centre Bell

[Téléjour- | 
nal

IA la Maison-Blanche
["Le Candidat idéal"

Nouvelles sports 1.55 "Cavale australe" (Police,2001) Tom 
Long, Kate Ashfield.

Hors d'ondes

RDI kmerica "Le Suicide et I 
après"

[Téléjour-
nal

L'Épicerie Grands reportages Zone libre Téléjour­
nal

jVivre ici Enjeux Téléjour­
nal

|La Facture |Culture-
Ichoc

Bulletin 
des jeunes

La Semaine verte

TV5 16h30 Ecole des fans Gros plan 
V

[TV5 le 
journal r

Central nuit Acoustic Envoyé spécial Magazine 
d'information.

"La femme du v e u f (Drame.'98) 
Agathe de la Boulaye.

Ombre et 
lumière

Faxculture

TVA I5h30 "La guerre des étoiles: La 
menace fantôme" (Sd-Fi,'99)

"Folies de graduation" (Com,'99) Jason Biggs, 
Jennifer Boolidge.

Le TVA /:55 "Le silence des agneaux" (Act,'91) Sir Anthony Hopkins, 
Jodie Foster.

Infopubli-
|cité

Infopubli-
Icité

|Le canal nouvelles

2 M A R 0 8 h 0 0 0 8 h 3 0 0 9 h 0 0 0 9 h 3 0 10h 0 0 1 0 h 3 0 11 hOO 11 h 3 0 1 2 h 0 0 1 2 h 3 0 1 3 h 0 0 1 3 h 3 0 1 4 h 0 0 1 4 h 3 0 1 5 h 0 0 1 5 h 3 0 1 6 h 0 0 1 6 h 3 0

SRC Mon ange L'Heure du 
Midi

La Semaine verte Second
Regard

Charette, direct Rencontres avec 
vedettes, artistes et intellectuels.

Aventure 
de la télé.

Belles Histoires 5 sur 5 yeiejour-
nal

Découverte Leures 
de Mans..

RDI Le Journal 
RDI

Justice L'Heure du 
Midi

L'Épicerie RDI en direct Un couverture souple et complète 
de l'actualité.

Justice L'Accent jGriffe Le Journal 
de France

Le Journal 
RDI

Le Monde Aventure 
de la télé.

Second
Regard

Le Journal 
RDI

Maison­
neuve

TV5 Kiosque TV5 le jour 
France Foo

nal /:15 
•t

Si j'ose écrire [Ombre et 
lumière

Journal
Suisse

Vivement dimanche! Vivement
dimanche..

Journal
Belge

Gour­
mande

Portrait de 
famille

Le Journal 
de France

D'ici et 
d'ailleurs

Pas rêver

TVA 7h00 "Mickey Belle 
Gueule" (Com,'99)

Maman Dion Invité(es): 
Benoît Gagnon.

Évangélis­
ation 2000

Boutique TVA Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

p.assie" (Avent,'94) Jon Tenney, Helen Slater. Le TVA 18 
Heures

Star Académie
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2 MAR 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01h30
SRC |i6h30 "Lettres de Mansfield Park" 140 Une

(Drame,'99) Frances O’Connor. (journée
Téléjour­
nal

Parlez-moi
des...

Nouvelles
sports

"Monsieur Hire"
(Police,’89)

50 Hors d'ondes

RDI [Zone libre |Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

Justice 5 sur 5 Le Téléjoumal/ Le 
Point

Zone libre Téléjour-
nal/Point

L'Accent |Entrée des 
lartistes

Bulletin 
|des jeunes

jGriffe Culture-
|choc

TV5 |l6h30 Pas 
réver

jCulture et dép.. TV5 le 
journal

Kiosque L'effet
Dussault

Vivement dimanche! Campus Émission culturelle 
présentée par Guillaume Durand.

Strip-Tease jRipostes

TVA Les Olivier Grande fête de l'humour sous le thème 
"Complètement malade!".

Le TVA Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

Infopubli­
cité

:50 Le canal nouvelles |Le canal nouvelles

3 MAR 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 h00 01 h30
SRC Auberge chien noir 

"Déprime en prime"
Music Hall 2 Le Téléjoumal/ Le 

|Point
Nouvelles
|sports

Charette, direct Rencontres avec 
|vedettes, artistes et intellectuels.

Le Garage Politique fédérale /:40 Hors d'ondes

RDI Grands Reportages
"Le cri muet"

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

En Santé Le Canada 
aujourd'hui

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Grands Reportages
"Le cri muet"

Capital
actions

[Maison­
neuve

Le Journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Mode Haute 
Couture 2003

|À comm. jPortrait de 
famille

TV5 le 
journal

Biblio-
theca

Une fois par mois Tout le monde en parle Nous dévoile le pourquoi du succès 
des stars, des nouvelles modes.

jReflets Sud Rêves en 
Afrique

Continent
Noir

La cible

TVA Annie et ses hommes jTabou "Evasion" Le TVA Le grand blond avec 
un show sournois

Michel
Jasmin

:15
Publicité

50 Infopublicité :50
Publicité

20 Le canal nouvelles Le canal netuvelles

4 MAR 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01h30
SRC Les Super Mamies Enjeux "Le tabou de la 

fessée"
Le Téléjournal/ Le 
Point

Nouvelles
sports

Découverte Brio Hors d'ondes

RDI Grands Rep. "Paul 
Burrel” 1/2

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

|En Santé Le Canada 
aujourd'hui

Le Téléjournal/ Le 
Point

Grands Reportages
"Paul Burrel"

Capital
actions

[Maison­
neuve

Le Journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Tout I 
du succès d

e monde.. N
es stars, des

tous dévoile le pourquoi 
> nouvelles modes.

TV5 le 
journal

Temps présent ’G.I. 
Mission Irak"

D'ici et 
d'ailleurs

Samba opus lAllumés.
be

Smoking 
et baskets

Central nuit Temps
d'affaires

A bon 
entendeur

Palettes La cible

TVA Histoires
filles

KM/H Caméra
|café

Surprise 
surprise |

Le TVA Le grand blond avec 
un show sournois

Michel
Jasmin

:20
Publicité

50 Infopublicité 50
Publicité

20 Le canal nouvelles Le canal ne>uvelles

5 MAR 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01 h30
SRC Le Plateau Rumeurs

"Atchoum" |
Mon meilleur ennemi Le Téléjoumal/ Le 

Point
Nouvelles
sports

"Le Polygraphe" (Psy,’96) Marie Brassard, 
Patrick Goyette.

Hors d'ondes

RDI Grands Rep. "Paul 
Burrel" 2/2 (du 4 mar)

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

En Santé Le Canada 
aujourd'hui

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Grands Re|
"Paul Burrel

sortages I[Capital
actions

Maison­
neuve

Le Journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Envoyé spécial Chronique 
[s d'en haut|

Conversa­
tion

TV5 le 
journal

Nom de loi Biblio-
theca

Culture et dépendances Magazine 
littéraire.

|Les deux rives Bourlin­
gueur

Signes Télé­
tourisme

Gour­
mande

La cible

TVA Les poupées msses Emma Le TVA Le grand blond avec 
un show sournois

Michel
Jasmin

:20
Publicité

50 Infopublicité 50
Publicité

20 Le canal nouvelles Le canal ne>uvelles

6 MAR 17h00 17h30 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 24h00 24h30 01 hOO 01 h30
SRC Ce soir on joue Le Coeur découvert Le Téléjournal/ Le 

Point
Nouvelles | 
sports

"La Conquête de l'Ouest" La destinée du famille de pionneirs durant 
l'épopée du Far West. (West,'62) Henry Fonda, Carroll Baker.

Hors d'ondes

RDI Grands Reportages
"Héroïnes"

Le Téléjoumal/ Le 
Point

Maison­
neuve

En Santé Le Canada 
aujourd'hui

Le Téléjournal/ Le 
Point

Grands Reportages [
rHéroïnes"

Capital
actions

Maison- [ 
neuve

Le Journal 
de l'Ouest

Journal du 
Pacifique

Journal de 
l'Ontario

Journal
Atlantique

TV5 I6h30 Campus, le 
magazine de l'écrit

Océan TV5 le 
journal

Écrans du 
monde

Si j'ose écrire Haute Couture A comm. Faut pas réver Chronique 
s d'en haut

Arte
reportage

Méditer-
ranéo

La cible

TVA Cauchemar d'amour
"Partager son royaume"

Fortier Le TVA Le grand blond avec 
un show sournois

Michel
Jasmin

:20
Publicité

50 Infopublicité 50
Publicité

:20 Le canal nouvelles Le canal ne>uvelles

P our tou s vo s besoins 

en publicité, appelez-m oi!

© t> rZ * * * x

INSCRIVEZ-VOUS DÈS AUJOURD’HUI 
POUR UN DE CSS FORFAITS!

ILLIMITÉ
Accès à Internet grande vitesse

à partir de 29,95 $
LE FO R FA IT  D’OR

64 chaînes de télévision
P L U S

Accès illimité à Internet!
à partir de 7 1 ,9 5  $ *

'Ajoutez 6 chaînes de filins pour seulement 10 $ de plus

w iit e
Votre fournisseur de cable et Internet

CCE3SHHIZO
3 9 3 -2 2 2 5

Téléphonez aujourd’hui!
Ou naviguez sur notre site W eb : 

www.whtvcable.com » info@whtvcable.com

• Plus besoin de ligne téléphonique!
• Appel de service gratuit 

• Courriel avec détecteur de virus
• Programme de détection de pirate

informatique
• Différentes vitesses pour différents 

besoins
• Courriel sur le Web
• Forfaits disponibles

• Service amical de soutien d’expert
au client

• Contrôle de vitesse assuré

mailto:info@whtvcable.com
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NOUS OFFRONS nos 
plus sincères condoléances à 
Angélique B ernard  et son 
conjoint Dave Comchi dont 
la mère est récemment décé­
dée à Calgary, en Alberta.

ODE AU succès! Félici­
ta tio n s  à P au le tte  R uest, 
agen te  im m o b iliè re  chez 
Coldwell Bankers qui a été 
reconnue  dans le jo u rn a l 
Globe and Mail comme l’une 
des meilleures vendeuses au 
pays.

LE CH IEN  de Louise- 
H élène V illeneuve sait où 
trouver des services en fran­
çais! Egaré dans la grande ville 
de W hitehorse, un beau ven­
dredi soir, l’animal est venu 
attendre sagement sa maîtresse 
au Centre de la francophonie. 
Fort heureusem ent, Olivier 
Pellegrin travaillait tard. Après 
avoir identifié l’animal, il a fini 
par retracer la jeune femme et 
lui a laissé savoir que son ami 
canin l’attendait au Centre.

PLUSIEURS PERSONNES 
ont la phobie des ascenseurs, 
c’est bien connu. Elles crai­
gnent généralem ent que l’as­
censeur soit bloqué entre deux 
planchers. Eh bien, c’est arrivé 
récemment à deux jeunes hom ­
mes venus livrer de l’équipe­
m ent au journal l’Aurore bo­
réale. «Nous vîmes passer l’as­
censeur mais il n’est pas arrêté 
et à continué sa course... bien

que le 2e étage soit le 
dernier plancher...» 

ra c o n te  O d e tte  
Poirier.

Fort heureu­
sement, Sylvie M ar­

co tte , savait com ­
m ent régler le problème 

et a sauvé la situation. Les 
deux lurons sont sortis en 
riant mais l’un d ’eux avait le 
teint blême!

B O N  VOYAGE à 
Danielle Bonneau qui s’en va 
jouer du saxophone au M ani­
toba pour une fin de semaine!

O N  RA CO NTE que le 
jeune Esteban a été fasciné par 
le groupe musical Barndance. 
Ce groupe a joué quelques piè­
ces après le café-rencontre du 
vendredi 14 février et Esteban 
et ses amis ont fait plusieurs 
rappels enthousiastes!

Vous voulez particier aux 
rapides? C ’est facile...Faites- 
nous parvenir votre rapide par 
courriel (au ro reb@ yknet.yk .ca) OU 

appelez-nous : 667-2931.

Vendredi 21 février
• Café-Rencontre au Centre de la 
francophonie dès 17 h. Rens.: 
Edith au 668-2663 poste 221.

Samedi 22 février
• Emission Rencontres animée par 
Ludovic Gouaillier. L’émission est 
diffusée tous les samedis à 17 h 5 
sur les ondes de CBC North et de 
CBUF FM.

Dimanche 23 février
• Messe interactive en français à 
10 h 10 à la cathédrale Sacré- 
Cœur.
• Waterpolo en «tube» pour les 
14 -18 ans de 16 h 30 à 18 h au 
Centre aquatique de Whitehorse.

Mercredi 26 février
• Atelier intitulé Stress : ses cau­
ses, impacts et solutions animé par 
Jean-Marc Perreault, professeur de 
psychologie au Collège du Yukon. 
Centre de la francophonie à 19 h. 
Gratuit.

Jeudi 27 février
• Souper à la bonne franquette,

concours de talents et d’imitation. 
A 17 h au Centre de la franco­
phonie.
Vendredi 28 février
• Café-rencontre à 17 h.

Samedi 1“ mars
• Emission Rencontres animée par 
Isabelle Plouffe. L’émission est dif­
fusée sur les ondes de CBC North 
et de CBUF FM  tous les samedis 
dès 17 h 5.

Dimanche 2 mars
• Messe interactive en français 
tous les dimanches à l O h l O à l a  
cathédrale Sacré-Cœur.

Mercredi 5 mars
• Présentation sur le Sahara et les 
Alpes (avec diapositives) par le 
professeur d ’anthropologie-ar- 
chéologie Thierry Tillet. À19 h à 
la salle communautaire du Cen­
tre de la francophonie.

Vendredi 7 mars
• Café-rencontre de l’Afrique 
française à 17 h. M usique, re­
pas thém atique, décors, etc.

m / m A M O N œ

Les petites annonces 
de l’Aurore : 667-2931

m

L’Aurore 
boréale, 
une histoire 
d’amour 
qui dure 
depuis 
20 ans...
Abonnez-vous à 
l ’Aurore boréale, le journal qui 
vous raconte la v ie au nord du 
6o* parallèle : le  Nord franco­
phone, des nouvelles différen­
tes, des rubriques variées, tou t 
ce que vous avez toujours voulu  
savoir sur la Franco-Yukonnie 
Nom :

Adresse :

Faites parvenir ce coupon avec un chèque au montant de 25 $ 
pour une année complète (50 $ à l’étranger) à 

l’Aurore boréale, 302, rue Strickland, 
Whitehorse (Yukon)Y1A2K1 
courriel : auroreb@yknet.yk.ca_______________

La vo ix frança ise  
de la dern iè re  fro n t iè re

Atelier
• Atelier sur le stress, les causes, 
les impacts et lessolutbns, animé 
par Jean-M arc Perreault 
professeur en psychologie au 
Collège du Yukon. Le mercredi
26 février au Centre de la 
francophonie à 19 h. Gratuit.

Familles monoparentales
•  L’initiative Mamans et bébés 
en santé veut créer un groupe 
de soutien pour les fam illes  
monoparentales francophones 
du Yukon. Si vous êtes un pa­
rent seul ou connaissez des 
hommes ou des femmes dans 
cette s ituation , co n tac tez  
Guylaineau 668-2636.

Concours de talents
•  Inscrivez-vous au concours de 
talents et d’imitation du souper à la 
bonne franquette qui aura lieu au 
Centre de la francophonie, le jeudi
27 février. Rens.: Ëdith au 
668-2663 poste 221.

À vendre
• Ski alpin Rossignol p a ra ­
bolique à  vendre avec fixations 
et bâtons 120 cm. 125 $ . Rens. : 
633-3895.

Waterpolo
• Waterpolo en «tube» pour les 
14-18 ans. Dimanche 23 février 
de 16 h 30 à 18 h au Centre 
aq u atiqu e de W hiteh o rse . 
Gratuit. Rens.: Comité Espoir 
Jeunesse au 668-2663 poste 
321.

Relevai Iles
• Pour toutes les familles qui 
viennent de donner naissance, un 
service d’aide à la maison (avec 
repas, ménage et soins aux autres 
enfants) est disponible. Le service 
est gratuit et équivaut à un maxi­
mum de 30 heures d'aide à la 
maison.Guylaine au 668-2636.

Radio
• L’émission de radio Rencontres 
est continuellement à la recherche 
d'animateurs. Si l’aventure vous 
intéresse n’hésitez pas à  appeler 
Didier au 668-2663 poste 232.

Cabane à sucre
•  Les gens intéressés à  aider lors 
de la cabane à sucre du festival 
Rendezvous peuvent contacter 
Edith au 668-2663 poste 221.

Correspondance
•Je  me présente: André Girard, 
58 ans, tra v a ille u r dans le 
d o m ain e  de la san té  
(intervenant socia l). Je suis un 
homme de nature calme, socia­
ble, honnête, curieux avec un 
sens de l’humour. Dans mon 
temps libre, j’aime apprendre et 
co n n a ître  les gens qui 
composent la société. Je suis 
à la recherche d’une personne 
qui accepterait de correspondre 
avec  moi car j ’a im e ra is  
connaître la vie des habitants 
du territoire du Yukon.
Voici mon adresse:
4 6 2 , S t-P la c id e  S ud, 
B a ie -S t-P a u l, Q u é b e c
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